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QUOTIDIEN POLITIQUE ET FINANCIER DU SOIR 
- L 

La dévalorisation des propriétés La réunion ,d'hier, ~1;2.ons~il de la S. D. N ILa bataille de Gia na Gobo 
n'est pas un p~enomène local·An ~1nrn ~ nn ~~~at ~n~li~ Ill~ ~nrnn~n et ses antécedents 

Il s'agit d'un effet ~énér~l del'i'nlatercpreilslaeti'on l~~ ~~~l~ ll~~ n1·v~11~~~ n~'l~,~~11· OfiQ /La division lybienne débarq~;<'.·c ù la n1i-mars en Somalie 
d a U ~ avait parcouru 1000 kln1. avant d'atteindre 

Le des Finances répon 
n1inistre de Berc Türker .. le cha1np de bataille 

~1. M. B-- Tu··r • Genève. 20 A A - Après avoir nant. Afin de con..•t.alte<r eJ<actemC'l>t tes t::' 1 lntenttcma cte l'actrer.<atre, emne·cha a"•· 
d"hier du Ka· Le déput'é d"Afyon. u•~ donn.é lectu1le de """' rapport. M. de reopon.sabilwéa léS néi>:ociat.iorui é,. r ront du Nord . 'slt/Jt l'witon entre les troupe; des d~ 

Au coutrS d la réunion 1 présidence ker, pt'enclj .. , :::le d:t-il, av.-.: le plus :\fadianaga dèc.l:a!ra que p0'1tr le mo • chouent. ri dUffm< d'aiill"'1ra qu.e le con- I,(• lllUl'cdial llndoyho il llPs~it· dcgtaccs au moVen ct'une aetton aerlcnne 
lll\ltay, ~.·~-'~:..ueM~ua: Airal1, .mi an• cl ~"'e"re"tcc la .ritP'onse de M. le mr ITU'nt, ~I n'a r)cn à Y ajoud~er n13en tant 8Cl1 concentre lilOTl a~~entioln SUtrd .les) ":~~ Deaaié. 21. - Le maréc:hal BadoRlio continuelle en contraignant les Abltsatn.t 
de M. un '""'°"" • du a· 1 in· gr ~" li "lie prés.dent du co~ es 1 , ni en au.iv8" conlt"n 19 ""na ec aira~~· · d 'ta • f 't à de• dénlaccment3 au~'-. 

F 
J'CfPOfi . _l, __ f-=-...... ~- à .[J)(m inter,pe a ""1 •

1
. , , h. . 1. accompaane e son e t~JnaJor, a &1 ,. 1viJ 

:ll:ti:n ~';M~ S:c Türker. ba~.su- ;::;,~e 1;-;.,.:.=:iout.,,. l<"ol Que la Ques- tan1i_., Q:é.::J~u deco~rJa S. D ~~ a~e d;uCI{: ,de~ ;:•:m:t:d::• i"~ •on en
1 

trée dand•' la ~ille,;_~hra' été sat
1
u.: •~·n1·1·i\t~t• tl\• l:l di,·i"Si')•• t~·bit•uttt' 

. 1.-.. - d<dii biens lJ'Olll.O 11ertt , t:_; ___ t l'ob}Cit de ma mobon eet .. 
1 

..1· par e corps armee ._.., .. een et • 
Jet de la va""'" • --'-·~a d'a • t1on ....,_., h r-.;, ctclcl ra la d osiooi ouverte et de et ou l est µtt : d ,; d la ul · 

d L ~ateu:r ·•~" f' · L J.a pl"8 aute 1mPortan- d ,1. . 'th. . · · 
1 

ac arnauoru e pop alJon. 
La divts ·on lybicn ne, commandée par 

le gé1Jéral Na.t , débarq•1a li Brar•a {J>(ltl"tl. 

su.r littoraa lllld-<ICclOOnitnl de 1ia SOm:1:-
11e. entre M~ et Kbn:l!o. N O. L. 
R.l et c11tr1prenait t'ers la 111t.1nars une 
marche de plua de mllfc kilom~tre• Mal­
gré des pluies cttluvtenncs et un mauvais 
temps p"1'tfstant, la ctii'ision attefgnalt 
ciuz pre1nicrs jours d'avn.1 Danane, sur 
le haut Chebelll. Lli. renforcée par un 
groupc,,1c11t somalien sor1s Ica ordre3 du 
aénéral Nat•arra, elle reprit la marche 
1.•ers Bfr·Cout 

et t Ta;ulS. ...... . ne a ra.JI'C ao manrda aux représenLa.nts de l'Italie t c-La e egai~on e 1op1ervn pne 1n~ • 

bord ,_ ~'""'"'- de. lïnteirP_ellation• -'--- "' double IPOint de vue de la for• I . d l 3 .i. n ia~ l.a Vit' llOl'lllUIC ;.1• l't'lal.Jhl 
w .... """......... 1 oc - d . " "'~- d , · de l'Ethiwîe s'il demanduit la parole. ta:mment com.ite es a>c co s Ut;;>' • , 
.\1 • .-\IJl'llli'a la tr11.Junc pub1iQ1'e et es mtere- u m1rùsterc La déclaration du 1~ "efu.s ou le silence du gouv ntement J à Ut•s;,ic 

_ E.ffectivomdll.t. dit-:il endsub~!~ .. drcs F~ _f._ italien et "de.mande que le colmité de.t Dcasie, 20. Les sou1nissiona de llom-
la 1 "" """'" Il n"y a ,~- en TurQW>e une VT...., b Al . . . l . b 1 I t 1 l ï ba.is9e am va eur - aro11 OISl • 8 pTOnne wre ?"eSIOI ution. > 1 reux c ie s e a tvraison d'ar1nes, de 

oc, 
1 ~ a .i - ·-- principaux cen • banaue cle Crédit l-~oncier. La; Banque La dél~aJtion éthiopîenn a donc ex 1natérl.el et d'artillerie continuent à Des-

trnmobil en ""'"'- nos I . L' -·t""" , '· · L )a lu.. ~~de pantie tres, el.. QU, Istanbul oet zrmr, . jy fac Immoom..-e ""'"1 P &·-· Le bairon A\.,,.i déda;ra nolammcnt : pnmé déjà, avant l' amvée de la délé- sté. Le marché au;r bestiaux a été ou • 
d l' l tion voit le pnncrpa .• du capital ec co.:mpos.e de biens muno· Aucun gouvernement, dit notamment le J(&tion 1ta.llonne à Genève, clairement vert. 

e in:tcr:pe. cle ce faPt d~ ta ml!!IC blliera. n·dJ'Tlve pas à rendre, avec lœ baron Aloist, n'a donné d la Ligue des r-t.. ...... it da.ns lequel elle entend 'C'Tl$CAge?" Le 11out-eau cauip d'aviation e.qufpé de 
teur det.,,mmaint . ' hypoth~u~ L 1 . '"-- d t elle dt~e lœ ....,. """" en vente des propDd.e& bî.':.... d fonOB :tQ\UOCla on -.,- • preu11es d'attache111ent comparables à des négoaatlons. Le but uniquie qu'ellt" la façon la mr.illeure a été inauguree 

auprès de la Banque blmm
1 

blo 
11;~ en vxe1 qu'on en atten.!. ~~il;tée """" rcllea qui lui ont eté fournies par l"lta- pourswt est d<: faore constater que La tlt'lcn~•· •l'.\•ltli~-.\hcha 

d'auaes 10 titut.ons sem a fErat dee coTdéc:s pair lia Banque n,xi-.,,olc ~ lie en demeuran.t â la S. D N., m~me néxociatWns onlt échoué. La délégation 

d h dan.a la '\"ellte par propriétalnes fonc1en1 ont été uti es. . anTèS que la justice lui eut été refusée •thiop1ervne est donc, &elon son 'P'foprr. 
aecon eu, ..,. .... 0 e.asÎOfl. ~.:. d' · bles t en d.ro.at ~· 
nnn1cub\cs se ~nt enbl 'd.épu é ait pao~i~tauies immcuf l ~ond i t et que l'an eut pa&.1é outre à aon endroit aveu, responsable d'être vdlue à Ce-­
Je doute QlJe t honorra e J · etl'C d'atte:nd:ne de telles aci ites e a pa:r a l'esprit et a la lettre du Covenant nèv av«. l'idée préconçue cLe ne Pâ:J 

bien identifié ces facteurs. à :OnTè:r~. d la Banciue Lrnmob1 i1~- q~• "'' b;"' Néanmoins, l'Italie ne •'est pas re/usec r>él(OC1<"· 
de nie pouvoir me ran~cr , 1 étabh-.emdlt: n bon.a· L.ew unmeiu à traiter tout en tnafnieuant ferm~111cnt . 

F A~··li ex.pli.qua enswte _es QW. -.--... :!h ....... t au1"ourdl1ui une pa1rbe M us« ,........ d '-"""''~L.11.......... bien ente11du, ses pruicipes. 
fl ,_,.".abons auL~~ .,,A"' les prix e!9 i.m-- ,,..-.,. : ...... rw-wr•--te de la forll\Jltle publi • ...... .,u D.PCD ,.......... ..__..... ...... .,.._. Wllll L ·1tallc a sofltenu cependant qu'll ue 
ineublee. .1 · que perdent de jour en jou.r de IC'Ulr pouvait s'agir, Cfl l'occurrence, que de 

- le d01S ~~ c;:::::~ét~ud: valeur. pourparlers directs, entre les deuz l>elU-

'-"mP• de P~"9or étaient bien plus Uni' situation auorrnalc gérants , /"Ethiopie a jugé, par contre 
terruesb rp&T ....... 

601
. owd'hw. . E.t 1~ con.. que pareil 111étliode .serait une rép11dia~ 

nom "'"- ~- Il La atuahon du pub avant tlo" de l'esprit et du cadre de la S. D 
d •"--- ,._,,_ ~ b•en me• emes 1 bl ,. ~- <> ..,~·- placé sa fortune dan es amm"'1 es. ~•1 N Les deux conceptions so11t ctonc dia-

> trall(Ïque. Cette baisse provient d., di· métralement opposées. 
t.n hals~e monllialc lies p1·oprléléS varaes CBill""'· Le fait que certaine"s L'Italie e3time que des pourparlers di-

Après a"orr crté les chif&es des ven• 
tee de prqpnétés effectuées par le Tré­
"°"' depuis l'année 1925 jusqu'à 1934, 
i\1, I:uat Airali poursuivit en ces ter~ 

mes : 
c- Je J1iè pense donc ·pas QUC les 

vent.es d un.meubles pat le Tréeotr exer· 
c:orut une influence quelconque SUT leur 
vnlt."'Ur. Au tomps où les prix étaient des 
pi]u,s ékv.;.. le Tr"9ar eeoot )jwé à des 
ventes bl.en plus nombreuses QUe celles 

'·I ff- .... ~ OCI de.rnièf'es années. qu 1 a e u...L.....-... • 

b urtanl. 1 immeubl.,. avrue_nt. tO'll 
' po " · On 1nsanuc 

Jours W\IC valeur 8lQ>CJ1CUT'e. le T • 
ft\aintenant que la vente par . roor 

gen• font comttruire des immeubles à •P· rects permettraient un échange de vues 
P"'rtemen.ts en contiractant des dettes danJ un esprit plus ctirect et plus •Jflca­
et 1 nombre croi nt des immeuble ce seul le facteur positif. un •cns i:if de• 
construits. en disproportion avec ta PO· réaltfe& et de la situation devraient pré· 
pulaitiOll'l, dét1Ul.9Cnt léquilibre et <.-Y · If aoder aziz négociations. 
une ~tuation anonn.aùe. Et, notire éta • Au demeurant, l'llaUe avait accepté 
bliMernent naitional. c·cst~à~d!ll"e )a Ban.- que l'initiative à cet égard parti/ de la 
que lmmobilièJ'IC, qu.:i devrait ven 'r en s f). N. Elle at·att adnds ausst de tenir 
aird.e à notire peuple aÏmple et indiJtenl, la s. D .• rv. conata111111.e11t injor1néc du 
n ·arrive pa1S à accomplir sa tâche en c ur~ dP.3 11égociatio11s. 
!I' ' on_ de ]' e~t.é d~ son capi al et, Aujourd'hU' co1nui.e au co1n1nence111cnt 
qw plus est, ell<f" met diat1is une 1 ·ura.1ion d'Ol'tobre, l'Italie rè'l'cndtquc l'application 
des plia pérUblee oeux à QUI crlle a d"" tout le pacte dP. tous '-CS articles et 
co.nscntti des a-vaaxes. Elle met t-n ven- non de certains articles sélectionnés ar­
te d munerrbles qui km éta.icint hypo· bltrc..!remcnt. 

L'exposé de 
~1. Ouol<le J\1aria1n 

Le dé\.;.gué élh•opien, Ouo"lde Ma 
11a:m. fit le!Tl:lt'UÎte une d.êc.laration dans 
laqU1Clle il constata que l'Eth.Jopte avait 
µrot !tté saitw .nirrêt contre le re'.arrd in · 
fhiré aux m ures d'ati.cle, QUI lui Te • 
vic:nnt!'nt comme vi:cûme d'une ~ 
Ilion. li auraot démontré ql.llC la S. D. 
• . en agi9Sl'.lnt ainsi créeMit des précé­
dents dangereux. Lorsque le gouv<:nre· 
rnent Jl · · n aurait été forcé à répondre 
ouvertcnient aux aueation du conseil 
on aurait vu clairement qu'il n"avaît i -
nl8.i.s eu lintention de CCAL'T aea atta~ 
ques et de néf;:oefeT dans l'esprit do pac 
te d d t111ibé:s. J>ertrofllllie daT'ls le mon­
de ne pouttait encore douter aujour -
d·hui des vraiee inlt'enti.ons drc l'ltia1ie. 
Le gouvern<.'1'ncnt éthiopie·n rkl nie 
donc qu le cons:eil trre les con1Cliwnom'4 
J.e C'Cli fa1 , applique dam. toure lieu11 

VJ.J?'Ueur l~ prCKrJptions de l'&1111cle 16 
du Coven nt e-t ~nde impo. ble à l'a­
areucu:r de triompher. 

de propriét& 'PO'UIT ..,.. valeUll' d .un de­
ll>l million de vres envlron a f~1t },a;. 

acr les pnx. J'estime. au contre.~~7].,qdu: 
1 . , . la • -'--- monoia 

cf' a pro VICSI t ac Da:UWllC'. • cal 
la valeur immeublao et QUe ce n Il 
l>Ol8 là un eu 4Pécial à la T UllQ-·. 
"" eat de même da:m e monde entier. 

th&,ués.. Les aehe.teuns étant très pni Lc 9 troupes ttaliennes ont porté en A-
nomhreux pa.r ,..,.,, de la cri>le fman • /Tique Onentale le dynamisme de la et- I" 
Glère. le e'assure la ;pOS19eSSion. de iiltaation et de l'h 1J1nanité EUes ont por­
ViJnmeuhle à un pnx détiooine. Da'.' té l'épée et la blche , les &oldats ma • 
tres établ1BSCmMlts faii:;ant des affaires nient l'une et l'autre_ antmé., par une ci­
ur les immeuble• travaillent à. dies con-1 vtl:sation trots fols rnfllénatre. 

La 6a.nce a été ,.).journée à 3 h. de 
près-niidl. 

L'attitude de la 
Grande-Bretagne 

SUiivaiJllt les ren.seïgnomenitB Que noua -~-"-"·i.. QU<: nous 
6.Vo.n. Tecn•erlliie du ~ I 

1 Ban ue mmo • e.vacn eng&&é pour a Q 

Lu·· il ·-· -"eanent en fTance tere, y a ac.ruc.at 
3 

,. 
"1\e baisse de l'ordre de 50-7 io OUI' 

la v.a.J c1œ muneuhl- Quent aux 
eur 1 -•'"" du gou· ~ à adopt.ar de aJ ,......,. 

" "'--- - 1 t-- ne ISOJ'lt nullement en 
~~>ent, euca 

l,a polili<fUC de la Ban•1uc 
1 mu101.Jilière 

D · ~ quinze 0

Unte par~ on " P'?""ge ~ l'a 
..... lea dcttea con"1'actee> ais><e• de 
Ba.,.; Immobilière et payablce dm18 
lin d.;~ de 8 ana. Lee crédite p()(lll' les 
a,,..~__ imJneUblce de rapport 
~ ~·ocmcm l9 et d • 1 Ban• 

<>nt caooé. Il a été déci e <l""'d .a an 
Q\te lnunobilière T~1 orenav 
..,. . ____ __. à i.. construc-

oapotauot WlOQUC''--· 
tic.n , . . d'habitatton. Quant aux 

UoC maDOnll débJtrtcCO 
"<-r~ta des pe"'°"""" · · 
"""era .n:. t clu fait de Lo. vente ? i'~ 
lllC"Ublœ, ceux-ci ont été étend~ a 

Il a ru ""'"- _,. ~t dïnté:rêt. n Y d 
l>oqib;.J •-" · -"-__;té d'a.dopte'I' e 1

"""' ru n~ de celles· 
nouv 1m.....,.- ..n ckhon d' - l' · une 
tv. et iellos a\U'.aient prewque air ind. 
•nt vention d...,.. 1 .. ~ • fai; 
V1d~ C.,tte QUQStion est tout a 
clilfârente dco m.,...,_ qae le g0uvc:; 
llezncnt est en train d'adopter 8lll sui 
d.., dl,pôis d épaaog:ne. En cc Qui c:<m­
CCIJ'n.e OClS dqpÔts. l° f.tat ~ t;roUVe d:ins 
la ~ d u.arniner oet de eontyo]er 
cl.a"" leo ho.n.q~ la eécutrité des écono· 
11\jea <les oompa;triotcs. C eort pour cee 
C()n.ldéra.t.iion. que O. iio.is 88'.1.Vegaa' • 

<) nt ]" épa.Tltfl" publ.iciu.e Olllt ét,é ~C " 
~.... Comme je vletr"' de r eX"J>09CT. 

l\otu avons pri ju.Ste a!Mez de n1esiures 

Pour ne pas don.nier ~ à une interv~n· 
Iton da.no J.cs jnlti&lives per~elb. 

Le.. JOWllUlwt ann<mcen.t que la Batn­
qu.e Immobilière ~a le taux de 90n 

<llcomptc. Oetœ han<>ue -t un intéTêi 
do 7, 5 ' 0 aux Ol'Phel.irui. alons Que 

1
.cê'l 

tratfuêt était de 9,5 'c. E..n out.Te. m 4 

térl,t ...,. 1 .. avan<:>CS a été ahaiaé d 12 
à 9 5 t Les meelU"C9 née ire'• ont 
é é • 

0 
·dans le cadre des p<>Aih1lités. 

l'>T1J • 
l.a rt'J><Hl e ile 1\1, Turkcr 

ç•èet tout ce QUC fava.ia à d.ae > 

dit.ions ~ut-~e """"""' p]ua .J.ou.rcl.e's. Quatre mllle ldlamèlres cte routeJ 011t 
Les .1Jypolbè11ucs tté c01utrutts, cinquante h6pttaua; on~ 

. fam11 été créés. a nst que de no1nbreuses ecoles. 
Il Y a des cM ou ~ ' e /"' .J7fi l'e.,clarage a eté aboli et l'exploitatton 

vjent qu'au pr~x dmd p.ue i:rar:_ esQu.~'1; de l'En/auce a été interdite. 
1 • • 9acqllllter es monlan- ~ t • 

cut let a th, · ~ · Les populations qui co1nba tent au co-
hy;po ociuant unr propn..,.c. . 

a rie-.c;.u.s en · , , ba' , té des traupu italienne& témoignent par 
L"" loyers ayant enormemf ~ f 1 

' leur attitude de ce qu'elles accueillent les 
.1 uffiilent à peine pouir arre ace au • . 
1 • • 

1
.. • D' me rt lew armecs ltallenne• en llberatrlces. 

monitiallt die ~ot. . au pa ' P n1. a'l11 tra' cms :J>OUT lesa lie! 
' "' ... corn<nosés atteigneG'lt en QudQues 

1ntere... ...... .. 'l • p , )Ït.n1lîe a te:oo à ce auc la c!Cftlë\Uon d 
a:nnôes u:n m.ontant ~r-~-e eve.. ~ur re- hostilités fu.t prononc.ée après ]es pr~-
-~ "°"' dû. J.a """"""" QW a avan c~v-- la l'mtna·rrœ de ~x et non oJ)lrè~ m 

Ce' 1- f .,.,,do met en ~te prop 
«;• pie !"In~ ice. le haron Alo si dEc1are : 

dan ~es cortcftion.:s qu.e noU6. av~ vu L'armk italienne avance à travers un 
plus hau<. Et oouvent, te "?nx QU on eo terrftolre s!ngulterement ô.µre et péril -
retire est de boaUCOU:P su~eur au mon leu:t, dont le gou1Jer11c111enl tlfent de pro-­
tant de la ddllie. Tel propneta '; de fa. clamer, maintenant seulement, la mobi· 
br.iQue voit 90Tl .entreprise_ f\Unie-e .: on Zisation générale. Il rst d'une nécr.3sité 
curait dû pouvoir. LW m01ns. cOlltlnuer vitale pour elle de ne pas laisser à l'ad-

1• -'-·'a''on de ln fabrique de façon i el<.vov~ ·~ cl • • . 1•ersalrc le temps d.e reprendre &ouf fie r. 
• ucer iiie- pain u propneM1re. a """ 1 ba . dr. ne pas s'exposer à voir ce dernit?r re-

.fe ne di~ pa:9 _que œ 11quee asz_1s· . li .. prendre ensuite les opération3 rnilitalres 
de façon ilLéll(ale : m~ltl! e ~ n B• 

oent , . bl '°'" prétexte de l'échec des négociations. 
nt P"" d façon eqwta <'". 

~,..., nd · 1 Oue.1rud on nous dema'Thdt" d...e dépo~ 
L•0 ..,.ate\J 9é:t"" ega ement suor 

.1_ 1 ~ !!L· ter lœ an: n a'Près ta cor.·· on d·un 
Ql
-on de l".unpÔt eur ""' rn:me.nce • 
~c.,lut en dcm nd.am que dC'! meStffetS "'Ull·~ce au lieu .c:le con<:flure une pai:x. 

eon • •- '"él mina c. Du PQ:ln t ~ vu.. thki~ 
! ..lenrt,lQUCB à ee!iles 'J)Tl'9e!S pour Ml ttaU • 
'."-ardc des dépôts dien ~ue de no~ UUiC. on pourra:t .eon parle:r à la condition 
...... A • Que I' ffm • • e Ïm'PI ique l'occlJl:)3l on 
onci ovenB eœe'J\t e. optees en ce qu. d ' 

ca tr 't à la prot~n die la " leur dt· e tou~ l centres d~ mobil · ion, . 
cap "ale y con1p , e. et b loc-a! ' 

lewr:i: propriétés. · · frontièr. PM' où v.aer.oent les l"'\·r· iea.ns 
l .t'S :t..,"'illJ'Ullt'l'S titi JlllUl,ll't' d' . - an:mes. c t à~dirc donc pratique 

M. Fulat Aiétali pr-efl<i acte des dé- m=t I' ott11"P'lt on de tout le territoire 
dla.ratiOIUI com1>léimentaires de M. fur- nrlcmi. L<is proop 'tion fait pe• le 

k gouv~l:t"ment tal n ccnll:ir-nn nt er. ,, ·1 ,.~- -~ • _ li n'y a, a..t 1 • ~ tv...,• ~e qua r ~ QU1 n'e eran pa-s cGmpafble \'t'C 

cl. J"h noroble •nt..,,pelLalteur. r>en QUl 4 pr t Que ...iel'motion!3le et le Cove 

d 
! ,.0 

_...., ll)TOptes aff1rniation.s. li 
em<m'e ,._ f. . · 

c..onfi":.une, au contr&tte. aiouter 
lœ .. .;.u}!i5{'Cons aucun ~ffort en ni lo;::.tQ\l'(" de .tC"ln:r \mr banque rc 
que nous n.e • .._ de •- bl d' 9f,Urel" k développement • e coe QU·un COfl i oyf"n rue 
vue a _ L •• <11 J' nélibratioo saoQwtte:r <le diette ~t'1I e. 
BanqUJe lnunou• """· . . ~· 'th , f &1 dtt AUSS1 Qlle et d com:J1t e qu" <..~ ,:: 
de aeo rot oa<tS. · • . _ "-•- • '"'" ' 

-~gé un spe<.uu=c a c aux d l' ln.térêt Cdw ""' a nOU8' avons ... ,..,.._ , 1 l uJ 
effet Nouls ne savoM 1>8:5 encore 111 ~ c 0 

• "'" paye l~ con~ 
raippoo-t qu'il _,,ettn"a. _ee.ra 9"":1""1' n Qlll'!lCeL fo' 
l'examea c1·~ comm1-.on ~ c on ~ toutes les mesurea 

ck ciecoum a un a~ née ont -éte PtÎ.-!les ou aont W le j~ra néoe&laaire r-
moyen. Une chooe .,.1 oer~e : '- e!9t pOÜlt de l'ê te>. 
oue noua ne ma.nQueron pas d faire ••• 
tout le n&: ire. ! La lpt'ochaine Béainc du Kan•\ v au .. 

r .. time toutefois qu'il n'est pao jue- .... lieu dema.in. 

Apr' la reprÎ• de la séance du con 
ttil de la S. D. N., M. Eden prit la pa 
rolc et con. tata entre autres qu 1 
négociatrons de récoOOl\iation avale'n.t 
échoué. 

Pu· il s'occupa des principt.-s d-e 1'.ini· 
tialive d-e la S. D. N. el gouJjgna Que 
le w;ouveirnemant .ang~ais voyaJt encore 
toujows dans la S. D. le Jnf"illeur 
1noycn pour maintenir la paix intema ~ 
tiona L sanction économiquies e4 

fânanoères deVTaient être rruuntc:nuca 
et le gouveinemrnt anglais Ttt.teratt prêt 
à d • "1e:r avec les autres mombrcs d 
la S. D. N. des mesures QW paraîtrei t>I 
née sa.1~ 

i\1. Paul - Boncour 
à la tribune 

Après M. Ednn, le miru$re cl"F:t.1t 
français, M. Paul-Bonc01tr. prit La i>a· 
r.1le. Il consta.ta qu'il n'y avait pas l· 1 

d'être optim' te. l.ea efforts de r&o.n 
c ltation d ns le conf~it .tt>alto ~1hiop:ie1n 
dr:vraient être poUT'8UÏ\ i.s ju-squ"au bout. 
Si l'on n'a pu pu empêcheT lia $(UC:lre. 
on devrait au moins l'abr~r. M. PauL­
Bonco se déclara explû:.itœnent d'ac .. 
cord av~c l'attitude de 1\1. Ed.,,, d 
La qut ion d l.-\ gl1C"Ne au 1noycn de 
g;t7 et avec lm e cations qui ont eu 
Lt:u avec I.e con · c nt.ml de la CTmx 
f{ouxe INT cdtc affaire. L'humanisation 
d la l.'Uel"Te ne suffie poou.r:t<mt pas, 

Il r udniit abolir la guen" pM' l'effort 
de. peupl . Il fautdr it la J'.)dix "" Ab....­
a.;11i(•, afin de pouvoir exchire toute m 
n ce contre 1a paix en Eu:rop . I .. 'ltal'e 
devrait <le nouveau contribuer tt.i main~ 
t1t"'.n de l.t pe1:x. en Europe. M. Paul Bôn 
colliI' souligne dain.s la déclaTait.ion de 
M. !:'.d n le'& assa~ Jans leoc,ud )',\,. 
s;:letl!'rre- confirme sa volonté de ~or 
fidèl à la aécur1t_~ colliective et à la w-a· 
1antîi- comr ,wlc ·~ur toœ les pays, Il 
a'excu.aa mv les nrmbr du conv.·~ 
repr' entants d pays d" outrr·mer d 
paTlcr .. 90UVent de r Europ<:. Ma"' ~ 
t ' événements et certaintn vio)at1ô'n!S 
d traàtéa at 'rent toujoum de 'DOl.1v,.n1 

l'attent.ion 1tUT l'Europe où la Frrunce " 
d intérêt 1rnrnéd t.9 eit où r~ne pJu. .. 
la force Que Je droit. 

(Lin la lllÎte .. 4ème &MP) 

Djibouti, zo. on apprend qu'il s'est 
tenu un grand conseil, l1..· 18. a Addis-A 
beba, et un nourcl appel a éte lancé a 
tous les hommes aptes à porter les armes 
pour se rendre au front . 

On apprend que le prince-hérflier au 
rait prts position avec ses troupes au 1ud 
de Dessté pour arrêter l'ai-ance italien .. 
ne. 

Ln lmtalllc 
Le 8otr du q1iatorze avril, les bataillons, 

les batteries el Ica chars armé• etc la dt­
' i.sto11 lybienne alnst que le oroupcment 
atlelgnalen.t avec leurs tétcs de colonn .. 
Dar Dour, et qui112e ktlomètres au Nord 
Ouest de Danane. couverts par les ban­
des de .,daubat". 

A l'aube du qutnze. les troupes prirent 

La mi.sston belge a quftlé 
par lt• train d'hier soir. 

Front du Sud 

la cuvrtale l'initiative d'une action rapide et les ré­
ybnruts e.rita1nale11t la 1narche. a l'enne­
mi, en éclzelonJ, tandL' que le! "ctoubat• 

La bataillP •lu Glana Cioho 
sous le commandement du sultan de& 
C1'1are'I. Olol Dlnle, et du sultan Hussétn 
Aflc ainsi que le bataillon Z~bfrn , étatcni 

t.- dépêches <.>-<après permeltcnt de détachés vers za gauche. 
~ec:onstituer l"hiolonque com:pÎ<'t d opé Par \Dl temps affreux, les 
1 lion Qui ont ahOU1l1 à batailk l5nlr' rencontres eurent lieu entre 
le ha.nt de Somalie • .annoncée par )e Giana Gobo. 

premières 
Taiak et 

com.munàquoé officiel rtallen •·o. 1 QO. Le combat reprit à l'aube du 16. 
t1Ue nous avons publl~ hilC'r' : L lllème Régiment lybien •~ porta 

l~t'S 1>réJUll"lllifs tlt•s ,\l•)S"'iills devant le fleuve Ciana Gobo et à 8 h. 
.Atogadlscio, 20. • On appris. dè& ta fin il entamait un mouvement tournant vers 

de ff'vricr, que le ras NastbcnJ araft dec1- la droite. avec 'I01l avant-garde. 
dé d'envoyer des re1iforts au dl'giacc A- Lea Abyuins. fortement retranchés. 
bCde. Darnlcou, qut occupait, avec ses et favori~és par la crue du Giana Gobo, 
co11tlnpents. ei1aluë3 à e1ii.1irou cinq n1U- r • iitèrent VÏKOUreusement. La bataille 
le ho111.111es, la zone des puits de Btr- continua durant la nuit. 
Cout. entre Dagamado et la ganztso-n ita- Aux premières lueura dt- l'aube le 
lit-'11ne de Ba.dou·Dananie Dan& ce but, 17. l'aile 1tauche italienne e~quis~. à 
tl envo11a le degiacc lltakonnen Ende - on tour. un mouvement tournant. La 
lacc-iou, at)cc plus de ctnq mille soldats batailJe .s'acheva ainsi par un encttcle­
équJpés et armés cte façon moderne. Li• ment complet. 
de.glace Damtéou r Jrère du RU3 De.sta, • La division lybienne a repris immé­
Da1ntéou qui ai..•ait subi la d~fatte de 1 d1atement son avance ~rs Bir~Cout 
NeghcUtJ, comptait pouvoir attaquer 1 tandis Que l'on achevait le déblaiemen; 
avec di.J: 11iUle ho111n1es la garnison dt.• des cavunea où les Abyssina s'étaient 
Badon-Danane pour prendre de flanc le.! OrJrani.lés en vue de la défense. 
troupes auançant a travers la vallée du 

1 

Sur le secteur central, la colonne du 
Faf 11énéral Frusci a atleint le 18, Ouaran-

Le com11zande1nent italien devtnan.t les dab. 
··- --·---

Juifs et .l\1usul!nans 
s'entretuent 

On t•ralnl une utta11t11• t'outre 
Tt•l-Aviv 

Jéruoalem, 20 A. A. - De grave• 
déaordl"el ont eu Lieu partout en Palea­
tine. où lea Musulmans et les Juifs 1 

•ont entretués. Un officier de la polie 
britannique a été blessé. Le comlnCl'ce 
eat complèt ment paral}'Sé à Haiffa où 
les m.agasi.m .sont fennéa.. 

Hier, wte foule de manifeotants ara­
be. ont quitté Haïffa pour Tel-Aviv. 

Pllbieun voitures qui transportaient 
des Juifs ont été anêtées par le. mani­
fe&tanta et leurs occupants mol tés. 

Environ 50 bl~ furent ho. pitali­
aés à Tel-Aviv. 

Des manif~tations et des rixPa ont 
eu lieu également à Jaffa, anx abords 
du palau du trouverneur. Le nombre du 
tués. dan, la joW'née -.!'hier. s'êleve à 
11. dont 9 Juif• et 2 Ara.bes. 

Ph.. de 60 penonnes ont été bl.,. • 
séea. . ,. ,. 

P....U, 21 (Par Radio). - Les Ara­
hea ont incmdié de nombreuses maisons 

iuives ; il y a eu des morts et d"t bles­
sées. Le. troupes britanniQuea sont con. 
c trées dans les trrandes vill Haiffa, 
Tel-Aviv, Jérusalem, contre lesq lies 

on •'attend aujourd'hui à 'Lm.e attaQue. 

Le .l\1c. ique et la S. 1). N. -·--MeXJCO, 2 1 A. A - Un t:rol'Pe <le 
sfunt-am"3 et de d.Sput"8, le sénateur 
Candido Agwlatr = tête, ee rendra dc-
1na.rn e.uprèe du prœident M. c.erniCllla 
pour d.,,,...nd.., le rctmlt du MoxiQU• 
de la Ligu d N tiens qu1, *lem "" 
C!'Mt t.me inatitution purement curopé n:nc. 

Le 
1 

tninistre d'Allen1agne 
au Caire n'a pas été 

retrouvé 
Le CaH-e, 21 A A. - M. Von S.toh­

""'"· muiisttre d" All~e au Ca , ql 
onc0<e mlrouv bLe. Le conoui! d'AI 
maQnie pnr h•eY avec d a.n dam 
le d6rr POUll' p&rtlact?<'T ux rech hc 

cCelte d"s>arition est pl ble. 
ci" lM-a secrétaire de Jai ?~al ion au 
corrcspond'1Jltt de H v . E.n · on 

mctèrc cir.conecrit du parcours. n 
1unona déjà dû trouv Le l11!l1 st ~ 

11n.ru.s c011nll.l.4! r.oe cffœ c rn 
\aires, nt:'#u.s doevo.111 farrner d c 
l Ul'Cl!I. p.lw gr a vea. 'ous 'I od out:o n 
chute de !ia voiture dans Utn ra.,.: in. 

te d la bili ' atténuce p le ""n 
blonneux. ou pc\lt~ôt:re un ~t cff 
é par unie tribu de pilla.reis.> 
L'arrnbe. la police et l'Bvm.toon coo 

1>ère:tl aux recherches. ·--------Crise latente en Pologne 
Vanovie, 

Havu : 
21 A A. - De !'Agence 

L"at llQIJC violenlle déck-nchéoe pat 1 
Gll2.eta Pois.ka contre ~ gouvttn.crn nt. 
Ci\Usa urne ari!le laten,te don1t l'intnven 
bon du Présùdent Mosidù évita réchi­
temen.t rmmédia<t. Il mble que 1\1. 
MC>Mcki voulut éviter un conflit panu& 
iles uc .a de P~ d 1 ru m<.>nl.Cfl 
où la nntion ae 'PT~ à célébi= l'a 
ni er1aire de eai mort, le 1215. 

La volonté politique 
d' l'Autriche 

~·-V"'""""" 21 . A - J\I. Scl11-h 
rugie ""' part1 Po"' M "' oû OI fera u:nie 
coaféTcnœ Mlil" c.La volon'té µolibque d 
l Autll<'he C<Jtnme Etat 80U_.ain. > 



2 BETOCLU 

L'avenir ùe Florya, station Les articles de_!~ de l'"Ulus" 

balnéaire moderne Les affaires de svrie 
Un oollaborateur du c Kaynak • e. eu 

I' excelJente idée de demander au pro~ 
fesseu< d'urharœme à l'E.col'e d.,.. 
Beaux-Arts. l'architecte Seyfi Arkan, 
auteur du plan d1C Florya, quelques 
préciaions :iu 8ujet des travaux d'amé.­
nagen1ent de cette plage qw se répar­
tissent. ori le eait, en plusieiurs tran~ 
ches annue1les consécutives. Voici un 

--- 1 A un moment où chacun a les yeux 
braqués sur les grands faits qui con.tri· 
huent à rendre tous les jou-ra p.Jus em­
brouillées les affa;rres du mon.de, des 

événeltl'l!en1ts importants so déroulent 
dans un pays voisin. La Turquie, en 
tant QU un pays Qui s'est donné poulJ' 
prin.c..ipe c la paix à r intérieur et lài 
paix à r extérieur • at qlÙ en a Ïa.it la 

aperr,u des déclarations qu'il a recu-eil- pierr-e d'angle de . a poLtique cxtérieu,.. 
]jes re, '!1'.JÎt, en simple observatrice, le d~ 

Un syslènw ingénieux 
Conformément au plan Kénéral 

d'aménagement de La plage. on comp­
te exécuter cett'e année, des cabines 
0~1 3.800 personnes pourront se désha~ 
bille-r et se rhabiller tout à leur ai . 
(es cabin-es ont été conçu a de façon 
à ne différer en rien de celles des pla­
ges lr-s plus modernes et les mieux 
amén.agOes. 
di~O&lÎOl'IS 
public. 

tout en tenant compte des 
psychol~ique.s de '!lotre 

En e.ucun eu on ne répondra 
c l~ n'y a pa de place > ... 
Chaque baigneur, a.près !5 être désha-

billé dans une cabine, remettra ses vê­
temer.ts au préposé à la garde-robe en 
échanve d'un numéro. La cabine -se 
trouveTa ainsi disponible au bout de 
quelques minutes f"t pourrra être utiu­
&ée par un autre client. Au retour du 
bain, If" client pé.nétireTa dans ta premiè­
re cabine vide qu'il rencontrera. Un si.­
gnal lumineux s'y ia~lume.ra au "tôt et k 
préposé e iprésant.eaa poutr lui ap -
porter &es habits, contre }a fiche nu­
ni.érotée conelspondante. 

La rétluctiou:<i<'S tnrifs 
•le transport 

Grâce à ces in.etaHations Qui seront 
achevées avant la saison des bains ot 
g-râce atW~ à l'attr.ait qu'offre la Villa 
de la Mer d'At.atürk et le• logemenui 
des &eeTétai.Toa et des aide.,r;; de camp 
de la présidence. la plage de Florya 
pf'éaentera. dè8 c.ctte année, un aspect 
très wpérieuT à celui de la pla!iite de 
Va.rna. Les cabines en question Qui se­
rc,.n construites cette année-ci, pré­
senteront un-e longueur de 360 mètre&. 

Indépendamment du chem.in d·e feT 
et des .autobus, d bateaux de l' Akay 
doe!œerviront le débarcadère de FlOTya, 
ce qui ne manquera certaine.ment pas 
de plaire au public. Mais voici qui 
l'enchantera plus encore : te.nt les ta· 
rifs des moyen.a. de transport qu ceux 
des bains !llC'I'ont con~dér.hblement ré­
duits. 

Le vali et PréAdent de la munrcipa-
1.té, M . '.\1uh1ddin Ustündag, y veillera 
lui·mêrne. 

r 111 uran!I Il Mel 1110<krul' 

Pann1 lea consitructions Figurant au 
programme de cette année, i\ faut ci· 
ter aussi 'Uill pet~t m&ffché. Cc s~a le 
noyau do m,.rché 1Pl11• grand de 20 
bouliQues. qui devra être construit ul 
térieurement. 

Les m.a.$t 'ns seront groupés sou.9 
un toit. de façon que le public joulra 
ainsa d ' un li.e-u abrité, à l'ombre, po\11? 

y fMre """ achats. 
Üe à QUOi J' On songe. 'POUT }es an .. 

nées ultérieures, c'est, avant tout, la 
constrw:tion d'un grand hôtel, aménap 
gé cLe façon moder~. qui ,puisse of­
friy aux voya-geUT étrangeTs te>ut le 
confort désiré. Il s'élèvera, au bout 
d'une lon$C'Ue jetée comme la villa d" A­
tatürk. Les pLus djfficiles y trouveront 
toute eatidatction. ln-dépendli.mment 
des logements. Qui' auront chacun leur 
oalle de bain, l'hôtel d.sposera d'une 
gran.de salle de jeux, d' l.111 dancin~ uuir 
la 1mer, quoi $Cra ouvert au 'P'llblic. d'une 
salle de théâtre et de cinéma, de bas· 
sins de natation POUT l'hiver, de salles 
de gynmaistiquc fermées, de parcs de 
cure. Cette dernière aoction ecTa laT~ 
gemcnt boi~. 

o· a.aleurs. toute la partie du litto­
ral ae trouva111t derrière l'hôteJ ~ra en .. 
globée dans un grand parc où des 
pensions seront cré~es à l'intention du 
public désiTeUX de passer J' été dans 
un lieu de villégiatw-e à bon marché. 
Le-9 jar,dins of~ire>nt une perspective 
QUÎ ne pourrai être comparée qu'à celle 
des jardin< de v .... illes. 

Des lt"rrains appropriés. ayant vue 
sur la Marmare et présentant tO'l.1'9 les 
ava.nta.gea au point de vue de la situa­
tion et du bon aÎT ont été rd:.iorvés sur 
le plan. à l'intention de oe.ux qui vou­
dra:ient construire des villas à Florya. 

Ou.tore le grand hôtel en question, 
on prévoit la con,91truction de deux au­
tres. 

l'nl' roulelasphaltét• 
A droite du grand parc, un atade 

moderne. a.ménagé suivant le tout der ... 
nier système.. pout:ra servir ipour les 
Olympiade• balk&niqudii. Le:a joueurs 
QUÎ v.iendTont pow- partioiper aux 
épreuves pourront y trouver des pen .. 
eions à prix ll'édWt. 

veloppement des événements qui se 
déroulent hors de nos fTontières e-t qui 
ne portent pa atteinte à ses intérêt& 
l "out au plus nous désirion • savoi.r. en 
toute bonne fot et -en toute ipureté d'in 
bentions, oe qui !te passe dans ce paysi voi 
sin. Qua.nd la nouvelle T .u rqu:te est née 
à Lauaanne, en tant qu·un pa natio­
nal suivant lœ principes de \Vilson, 
elle a reconnu r~ndépendance des paya 
non-tu•rcs St' trouvant hors de n-os fron­
t..êres et les a abandonn..és à eux·mê-
mes. 

Sous prétexte que la population de 
~ e~ pays n ·était pas encore en mesll'tt 
de se gouverner elle~même, r Irak a 
été pris sous le mand,a.t anglais ert la 
Svrie sotr's le mandat françats.. La fon· 
dation d'un gouvernement syrien îndé­
re-ndant et l'institution du mandat 
Françars: ont renconbré certaines diff.i. 
cultés. Car de8 diveri;tences de concep· 
lions et de !lentiments incommensura ­
bles 1épa·rent t.ant Ia population séden -
1 ciore des villes et les nomades Que les 
J)rt119CS, Qui son t Ca.tholiqu"• <t }...,. Sv· 
r·on,, Musulman~ Il était impo.'lrible de 
les satisfaire tous par un même systè­
mie d'adm'nlistration. l.Jes Franoais, con­
na!!\Sant parfa.itement }ego tendances di­
vergentes de la population, se !'ont cf. 
fe>rcés d"adaQlter l'application du man · 
dat avec los MPiTations locales. Néan· 
moins, la Syrie n'a guère connu de paix 
et de calme durables. Les mou -
vemen~ qui éclataient en Arabi-c Y a .. 
v·aient toujoura leurs yépercunions 90u 

la forme de révolutiions. Les difficu\.. 
té~ que la France a eu à endurer de 
c~ f&i.t ont .eu même souvent un écho 
au Parlemen.t français 90UH la forme 
d"<" débats animés. 

La France. confotmém.ent à l'artic-Je 
22 du .pacte de la Société des Nations. 
a rircordé lindépendance aux Syr»e"ns. 
Notamment, en 1933, le prœident du 
Con~.il, répondant à une que~tion de 
députés !Jocial.iste comme M !\1. Re­
n.1udd et Duval-Arnold, déclarait 
c Nous n'avons pas seulement un dToît 
nl.'.-\JS aussi un devoir en Syrie. Nous 
n'a.'ipirons paiSI à autte chose qu'à voir 
lt's Syriens obtenir rapidement leur in­
dépcnd.ance. > 

Les Français veulent établ.iir en Sv· 
ne nn Etat syrien unitaiTe. L~s tendan· 
ces Ges nationalistes arabe's sont diri ~ 
s:êes dans le même sens. Mais tant les 
Dr1.11es que les aubres éléments, qui ne 
parta$Z'ent J>&S ces vues des Françaiis, 
n!>pirent à une administration e.utono· 
me. 

M . de Marrtel. qui était arrivé en 
Svrîe e.vf'c l'intention de 1n.ettre fin de 
Facon radicale à ces questions. qui Eont 
une sou.rce de divergences de 
vues continuelle~. n' avai.~ pas tardé à 
établir les ba'$05. d'un accoo-.d franco· 
!Yrîen. Cette entente n'a·~urant pas 
l'union nationale. elle suscita une série 
de tumultes à l'assemblée nationale et 
cl.a,ns Le~ rues de Syrie. En ce mam. nt, 
on confère, à Paris, au sujet de l'at· 
tribution à ce pa~ d'un•e in.dépendan­
c.-: complète et la levée du mandat, à 
l\nst&T de ce qui a été fait icn Irak. 

lt nous !lerait impo&;ible de ne pai 
halue-r avec joie l'indépend.,a:nce d'un 
p<1vs avec lequel nous avons vécu pen· 
ri Bi nt des . iècle!'. partageant lesi mêmes 
droits de citoyens. Now souhWton 
seulement QU.au moment où l"on e'ap­
mête, à Paris. à donner unie !t<>lution 
dt-finitive aux affaires ,yriennes, on 
t·rnne compte des tend.ance!S des po~ 
pulat' on d'Alexandrette et d'Anrtioche, 
~11 1 vivent à l'intérieur des fron~ières 
de la Syri-c, mais qui, au point de vue 
d,..s idées et des ~ entiment., et au poin•t 
de vue de la culture, diffèrent corn· 
piètement du reote de la popula·tion -
c'est à di.re ont des tendanc.es turQues. 
!\'01.1.s croyon. vivement QUe la France, 
dont toute }'existence est ba-sée SUT la 
\ o1onté populaire et l'~dée nationale, 
pr~tera à ces tendances 1'1mpo1"taoce 
c.iu'c·lles méritent. 

N. A. Kücüka 

L'étudiant voleur ---Isma!l Sa.fa. ,; 'tu.ddaJ>t à la Faculté dC 
Dm!t, oonvallllbu d'avoir vola> le paletot 
de prusieurt< de m. camairadles, au veo; -
Caire de 1 ·unmn àeS Etul:lln.nJts. a eœ con 
cl:l.'!ru1l\, hier, prur te ~o!Slème t~bunlli pé­
rul à 10 mols et 2 jou;m de :prlson, plus 
1mx <Wpen6 s'éleva.nt à 17 1Jtq5. 

L'un d.,s attraits les plus pui3oant. 
de la plage de Florya, aux yeux <les ttur;'w::ktion d'l•tanbul, sowi légide d' Ata­

et par des tec.hni.c.i-ens turce con&-1touristes ébrangers, !fera constitué par 
titue une vé:"ita.ble trouvaiile. une routle asphaltée jusqu'à la plage en 

c Ce !lera, a-t-il dit nota.mnient, la 
passa.nt par f".d irne et qui fera la joje 

première sent!nel1e placée pa'T la Tur .. 
do ceux qui aimant à voyager en au-

QUJe moderne deva.nt les Eu<Topéen 
to. l.Ja partie de 1 chaWJOlé.e devant •e· 

qui arrivent à IM.nbul. > lier Florya à lsbanbul longera la cô-
te. 

•La pr<'mièrl' S('ll li ncllc• 
L'aTChitocte Seyfl Arkan a envoyé 

IE>On plan à M. P.r09t. L'urbaniste fran­
cai.. chargé de f élahoratlocn du p\an 
d'Istanbul, qui ae trouve enG0?1e à Pa· 
rUI. r i8.. ~aUCOUfP 'apprécié, aÎn Î QU• en 
témoign~ une lettre q.u"il a adres....,ée à 
M. Seyfi Arkan. Il estime que ce pre­

mief' élan doQPé à l' oeuvre de roc.on• 

Floirya rendra service :au 'Pays à 
bea.uicoup de points de Vl>e. D'ahoTd, 
ce lieu d'amu ornent modern,e conb'i~ 
huera à l'emholli•...ment d'Istanbul. 
E.n outre - et ce sem là son plll$ grand 
service elle empêchera lCISI 
grands bateaux de tourÎIS!tes de passer 
~n mier Noire aa~ s'arrêter ,i.cÎ, et con.­
tributta. ainsi. à att:Ïrer des million.s dana 
le pays. 

Aolan TUFAN. 

VIE LOC1lLE 
----~~~~· 

LE VILA YET le texte des CO\J\111 qw ont été tema iuJi.. 

1.tt Ft'le de l'Enfnnc<' 

Deuil 

,-

Il y a vingt et un ans ... 

Comment les Alliés ont 
déba1~qué aux Dardanelles Les Halkevl<rri et lia Société Protec· 

trice de l'E.nfanoe dépl<>i.ent de grands 
prépaTaitifs en vue de la célébration de 
la fête de l'En6amce, le 23 courant. L"" 
délégati<>"5 de toutes les écoles de no­
We vilte se r.b.iniTont ce iou'J"-1à devant 
le local du Cercle Mun<o>pal de Fa1ih : 
là, prenarut place dans des autos fieu­
.ries, jls iront visiter .tour à toUT ·la Mu­
nicipalité, le siège du Pa.Tti, l'association 
pour la prote<:tion de !'Enfance, le Vi· 

quÏci .sous fOl1"11\e de hrochu'?le!S quj se- 1 

ront distribuées à tO'UllJ les profe9Seurs. I 
-------···-------

yet et le comma.indement de la place. 
A nùdi, :ils ee tTouiverront SU\r la place 
du Takg:i.m PQIUIT aSSIÎste:r à lia c.érémon~e 
qui d~t y ave>Îlr Leu. 

C'est. on le sait. le 2 3 avril que oe· 
ront inau~u!'ées les hibliothèQutt.i cTééc:; 
par la direction de l'instruction Publi­
Que, à F n ih. et à Gagalo!flu. Tous les 
prépalratiFs à ce propos également sont 
ache,,-és. 

Le premier jour du Baynun. la So­
ciété pou!f" M. p,rotection de \'Enfance 
orgoan1 era Wle réunion au Parc de Gül­
hane. Lca réjol.Ùssanlce8 s'y pouT'9Uivronl 

ill~1qu 'a:u soir ot les enfants pourront v 
prend:re part gratuitement. 

Un opérateur du c.F ox .J oll'J'.rnal> a 
demand" et obten<U du vilayet l' au.tori· 
sa:tion de filmer les diffénenttes ecènes 
de la fête ae 1'5nfance. 

LA MUNICIPALITE 

Coutluilcs d'cnu !loublél's 
(lC \,"Cl'l'C 

Par 8Ulite de l'hwnidité qui est extrê~ 
me e.n cer:taine9 il"égionlsl de nortire ville. 
les conJduites ee rouillent rapideme.nt 
et les qualités de r eau ""' sorut affec • 
tée& En vue de rernécliar à cet incon· 
vén.ient. 1a MWl!Î.clpalité a comma11dé 
df:ti tuyaux doubl~ mtérieurement de 
veNe. Ces nouveaux ,.blzyéWX vlerinen.t 
d',arriver. Ils &erOlr>t clll.&posés dans les 
zones en qu.estion. 

La tu"" !>ur tes \'Oilures 
La Mwùci,pa]ité ava.it accordé aux 

propriétaires de voitures d-e chaJ".ge un 
délaj de 6 moôa porurr ecqu~ltJer Jeurs ta· 
xes airri.érées.. Ce <I é1aai vient d · exipireT. 
Les aganbl mwli~paux. ont c01111T1encé 
à rel.irer leur plia.que e.ux. voiituriers Qui 
n'ont pa&1 payé leur dette. ce qui équi~ 
vaut au retrait du perm:i& d' exe,rc..ett 
leu.r pro.feos1on. L'U.n;ion des cocheTS et 
voituriers ~que que sur les 4 
rrulle vélucuJ.., circulant "" ville, c' eoit 
à. pemie sïl en est 600 qui eoient en rè­
gle aivec la Municipalité. ~ montant 
de 1a dette des voiturie.r• UlV""" la Mu· 
nicipal,..té va.rie en.tire 1 0 et 20 i...tq.,. ; 
le m.oruanit de il.a taxe est die 60 pias­
tres par moi.. Or, J,.,. ânté!ieseés affir. 
mer1t que lelll' gain, comp le benu de<> 
journées de chômage, ne d~pasae pas 
1 0 ou 1 5 Ltq$. par mois et que, ru..n. 
ce:st conditi~. lai .ta.x,.e qule .r o.n exige 

deux conotitue une chaqe qu'ils ne 
peuvent supporbcr. 

Pout· l'cmbctllssemeut tics lies 

Le vali et wésied""t de la muruci· 
pail,it.é, M. Mulud<làn. Ustün<lai. a pré­
sidé. ruer, le congrè& annud de la So­
ciété POU< i' embelhsse~ des Jlai. Le 
riappoint du com.iité d'adi:m.inâatiration a 
été lu et appre>wé. On a abordé erwu.i· 
te r examen des clesicLenota de. habi • 
t.ants dCl8 llao . 

li " été que<!tion notamment de la. 
feTm,eture, à 2 1 heures. de.; magasins 
et boU1t.iquea de ltlP, ce qui cause du 
tort au ·puiblic, swtout aux tra.va:a1leuirs. 

M. Muhi.cLd.in U..tünd.ag a ra.cppel" 
que l'année de=ère, l'île de Heyhe· 
li a été gen.sibbamenl embellie d: grâ· 
ce à l'amélioration d'un ja.rdin public 
et à la réfeoti.on des .quaiist et deis rou .. 
tes. à BüyükJ.da, on compte créer 1W• 
ê 'l.lln :parc et réglierr, de conceirt a ec 1a 
.société. la QllOStÎon des tarif~ det1 ba­
teaux. 

Le con1$ttès a été lev.é après que des 
dépêches d'hofm.mage eurent été ed11es-

Les lunérallles 
<le :U. lsi!lore Franeo 

Hier ont eu lieu, au milieu d'un im­
rnence conce>Ull'S de ,parents et d'amiA 
éploré$, I.e.• hm.érailles de M. lsodore 
Franco, J)<résid6l11t de la co~UIJl·auté is­
IJ'la.él ite Îiba.lienrnre. Les ti~résen.tanrts des 
auton:tés consulaires ~ta!liennes de notre 
vil1e, le Comm. CampaneT, ICI!! prési • 
. d=ts et les membi<es des conseils d'ad­
ministration de la Chambre de Com -
merce et dies aSSOCÎ.8itÎcms de ·non-e ville, 
les déBégués du Grand Rabbina·t, les d.i­
reclleUTIS de la phtpayt des bamque1;. lo­
cales avaient tenu à aipporter un su.prrê­
me hommage au o- -pa:ru. Au sortir de 
La mai&OIJ'l. mol"luaire, lft!; cordons du 
ipoêle étaient tenus par MM. Ni.égo, 
ore.idem de ,Ja Béné-Béri,;h, ReisneT, 
pré.si.d·ent du consCIÎI d'adm.:ini~--:bration de 
!'Orphelinat israéhte d'Ortakoy, Cara· 
co, d'recteur de l'hôµiW.l <Ür-Ahaïm>, 
M. c..mpaner, M. Franco, pr&odcnt de 
la com.mlJIJllauté Galata · Beyoglu • $i$li 
el De Medim•a, vice-pr>ésiden,t de la corn· 
mlJiDalllté israélite itailienirle. 

Le défunt qui fut président de l'Or­
pheline.t d'Ortakoy et. quinze ans du­
rant, pr>émdent de fhôpital tOr-Ahaïm• 
était également coruseiller du GTand 
Rabbinat et t'nésorier de la Chambre de 
Commerce Itali.eD'llJle. .E.n toiutes occa~ 
siions. il av.a.il témoigné d'une générosi­
té dans kis oeuvres de bienfaisance et 
d' a~iistanc.e soc:a.le qui lui avait 'fall.:é 
toUites les sym';)a•thiies. Sa d"iepiari-tion 
cau!fC, aru se.in de la colO'Tlie italietnne 
ce>.m-me au .sein de la comml.JlJ1l3U1té 'Îs· 
réalité, un vide qui s•e11a gravement et 
longtemps ~essenti. Récem.ment enc:o~e, 

loM de la célléhral~ion de son 70èilll:' an 

1 1 1 
Au sud de la p1·esqu'tl1> 

Entreten1ps, les opérations ont éi;(ale­
ment commencé dans la partie méridio­
nale de la péninsule ... Jci, c'est ie 3e 
baw.illon du 26e d'infanterie (9ème di­
vi~ion) Qui est cha.rgé .de la défense. 
Du côté ani;d.ais, l'amiral Wemys prési­
de au débarQuement ; il dispose de 7 
cuiras>és: Swift.ure, Implacable, Corn­
wallis, Albion, V engeance, Lord Nelson, 
Pr. George et de 2 5 bâtiments p}U$ 
petits, croiseuTs e-t deal'f'oyems. 

Les: troupes sont jetées à la côte en 
six po.ints : 

e) Les croiseuTS Amethyst et Saphire 
amsi que Jes tran..-por.t Southland et 
Broemer Castle avaient reçu à leur 
bord un fort con-tingen!: de c Scottisch 
Brodon > ; ils viennent prend-rc po­
sitio:n par le travers de la haie Y. où 
le Sigindere ·a son embouchure. A 5 
heures du matin, après une forte pflé­
pa.ration d'aTtillerie par le Goliath, les 
embarcations chargées de soldats tou­
chent et ese.aladent les falaises domi­
nantes. c·est alors seulement Que s'en~ 
g.agent los prernietrl8 corps à corps avec 
les TuTcs ... 

b) Deva·nt le point X. aou n0<d de 
TekebuTnu, ,Je débaT.quem.ent est pro­

étl(é P'"' le cuir.,...; Implacable, Ce 
bâtiment a Teçu à son bord le 2ème 
bataillon des Royal F usillers. A son 
arrivée 6W' la côte turque, il ~st reçu 
pa'r un feu n.ourrj, dirigé del\ 2 côtés 
des falai~. qui lui font faoe. l.t> cui­
Taseé s'approche encore de la baie et 
tandis que, du bord qui regarde le lar­
ge', on achève en toute hâte le tran-s • 
bordement des troupes da,ns les ca· 

nivel'l!iajre de ·na.issance, il avait tenu à nolis, toule l'at•tilleirie du bord op.posé 
<:e que l.a joie de tous Jies S'Îms. réurtk'S ouvre un feu· d'enfer à courte portée 
autoUIT de l'l.Ü, se tradu· "t pal' un rayon l L- • 

contre les ouvre.ges et es oattenes 1 
die bonhe1.1r et de conll-Olation pou·r les 
déshérités du sort. tur=. 

Le feu est poursuivi juSQu'au moment 1 A tous ceux qu'affl'~e le df.cè., de ch ""' préGis où le-s ipremiers canots tou ent 
cet homme d'e bien. noua tenons à ex-
primer nœ p\u.s vives condoléaznce .. 

Retour à la 1nère-patrie 
Le premie1° ba1reau deva'Tlt ramener 

<.l~ î.mmigrants .die Roumanie appart-il­
kra ve"51 la fin de c.t"tte scma:ne. Nos 
compatriot1 qui retolll!noent à la mère­
pahrie eont au nombre, P-O'Uif cette an~ 
née, de 25.000. H y .:iu•a tous les iouT.s 
un dépa:nt de Constarntza et à chae1ue 
foi.s. on cri e-mbarqu<>ra 2.000. Le ,,.,.,._ 
m.ier g1oupe d'immigrants !lera dinigé 
~T Tuzla. où 111()1$ ce>mpatr1o1:e..<s d~vront 
être établis. 

Les me1llllll"d~t n~Î.Tes ont été pri­
.. e~ afin q11e }.,. 700.000 imm.i~ants ét> 
blis en Thrace pui, nt, un moment plu 
tôt, être ·?Top:rié~ires de louir pe.rcelle 
de •be.main. UnA! commission se.ra cons­
titouée à oct effet, d'ont lds1 memb,.ies s-e­
rond choi · pa1rmi le perr.s<>nnel du Ca .. 
& .. ,,rre d' J stanbul. 

·~------..:... 
Pour la sauvegarde des 
monun1ents historiques 

Le Pré•i.dent du Con""11, M. 1"'1'\>Ct 
lnêinü, vient d'iad're.98er un lfl!OUV~I ap­

pel à tou.s les vû::tayets, concernant la 
conservatio.n. de9 monument& historiques. 
Il soul~ne qu:e il'·on ·n'a pas touiou·r(; 
pTêté toute ]Ïm.porltaince qu'ils méri -
ten.t aux disp<>Mtiions em vigueu:r à oeit 

éi;fard et :rappelle que la sauv~arde des 
monwnent.s Qui sont autamt de précieux 
documen.ts de la ciwl'fsation et de la 
cult1..1t1e natiio?'llalle, dott êl:ire consid.érée 
par chacun à ]'égal d'un devoir na.t;·o-

nalc..:.· ----···-----
De nouvelles conférences 

de Mme Afet 

terre. 
L'ensemble de la ·ma11<0euvre ~!'lt exé­

cuté de fac:on pa:rfaite que 1 trou .. 
pes débarquent à 7 heure e-t: sïnsta\~ 
leJlJt à la côte sans avoilT à e99UVt"r au· 
cune perte. 

c) Bien mo1ns heureux sont les Lan· 
cae.hrre FWlîllers qui ont reçu la mi~sion 
d'occuper la portion de litto:ral située 
de lautre côté d,u promontoire d.e 
Teke.buTnu, au .point W. Les TuTcs ont 
accumulé en cet endroit des défenti:e& 
formidables. un double chapelet de mi­
nes. de r.:..eauoc die fils de fer barbelés. 
des tranchées nombr'C'lf es. Le bomb8.T· 
demenit diTigé contre ces ouVN.u;-es par 
le cro0...,,r E'Ul')'alus, chargé du 
déhare1u.ement, derneu-re a;, ez peu eF­
ficacc ; lonque, vers les 6 heures. les 
premier8 doétache.ments angl t-cntent 
d'aborder au rivage, ils sont pris sous 
un tir extrêmem~nt violent de mousQu<"t .. 
terie et de mit.railleuse. 

Force est aux assaillants de débar· 
quer 9Ur les rocher~ situéa SUT le Flanc 
des positions tUTQLLOS. d'où ils prennent 
celles-c.i sou• un feu d•,eatfj]ad.,, L' oi>é· 
ration Téussit finalement, au prix d-e 
beauce>up d'efforts et de beaucoup doe 
pertes. 

d) Plu~ meurtrière encore eit l'action 
pendant tou;~ la jourmêt- au poi'l'l 
V. C est même rune des en· 
t1•ep;i&es les plus meurtrièr,..-.S Ji: la guM"­

re, et elle mérite d'être étudiée à part. 
Les officiers d'état - mo.jor anglais 

avaient désj.gné par lettr.e V la baie qui 
s'ouvre au ·pied de l'ancien château de 
Sehd-ul-Bahr. 

On a dit à diverses reprÏ:tCS ce que 
iut l'affreuse boucherie qui eut Heu 
du 24 avril 1915. 

sée9 à n d·j1ri'Kea.DRJ. 
L'ENSEIGNEMENT 1 Mme Afet, airchéollogue. prol'el!ioeur 
~-""------- , à la Faculté des Langues et de Gé<>1?Ta· 

L('.S cours li'élé des professeurs ,:>hie. est attendue le 25 COUTant, en no­

Nou.o ne mFer°""' Po• lïùiotoire dé­
taillée de cett-c .aan~ante aventuT'C. ni 
des circonstances dans lesquelles une 
réelle ' c tornade de feu > 5'1.Ôvant le 
mot employé .par I.e Tap.port de la corn 
mi.!sion d'-enQuête ~ritanniquc, accueil· 
lit. ici, 1~ .troupes anglai9C:s. Bornons~ 
no"'! à un bref ra.ppel des faits. Le nùni:;tè11e de )' enaei.2nement attri .. 

bue unie K'f'.a.nld.e i.mportatnce à la fré ~ 
quentatie>n des cours d' éité pa.T les pro~ 
fesseurs. On a comme-océ à imprimer 

tre ville. Elle a éoé pr:i.ée de fai?'C une 

c0<1féirence en .plusieurs villea d' Eu< o­
pe 9UO" le!S vieux documents, ca.r:tes. etc., 
se trouva.nt -dans noa muaéeis et a en· 
trapri de se documenteT" à cet effe. ....... ~~~~---------=...-...;;;;..;.;:==.;;..;.;;.;;_;_ .. --

0 0 0 0 

---- - ---

Le baron Aloisi et M. De Madariaga 

Le •Hiver Clyde• 
La défense dispooait à la baie V, à 

pair les e>uvrages en terire. tranchées, é­
paulements, résea.ux barbelés Men· 
tique<s à ceux qui gami.ei!la.ient la bai-e 
W. d'ouvrage& lix.e9 érigés dans Jeo 
ruines du vieJl.1.1 fort ck r en,llrée, traruo­
fOTmée en nida à miCTailleU9Ca et etn 

abris pour J' airtilieaie de ~gn.e. 
La haie V fut $)umise, comme la 

haie W à run vie>J.en,t b()lllbwrd<:ment, 
dont l~ l'éstiltat:s furent t-out aussi ries­

l'J'eln,œ. Puis on essaya un premier dé­
barquement dana des emJ:,axca.tions lé­
gèrel9 : presque tous les OCG~ts des 
oanob9 '810nt tués Ol\.1 blessés. 

Quelques !ral'ICS survivM1.'ts n' écha'P· 
pent à une imort certaline qu'en aie ~é· 
fusti,ant à 1' abri de:. an fracbUod: · du 
sol où ils art:tend<1nt l' amvée des ren­
forts. 

Ceux-ci Leur 1><>nt envoyés à boTd 
du va;peur Rj...,,. Clyde, un ha!eau 
charbonnier, ~1ement .aména~é 
pe>UY la circonstance et cond'uat ?a<r le 
co.rnmain.d.ant lJnwjn. 

Sur l'ava'nlt du na.vil'<:, des batte<;< 
de mitraH·l=- ont été diapollée, 8 
l'abri de oaœ de aa.bl<>. d.e laTll:es ou· 
verturres ont été por.a.tiquées dans le 
fllatnc bâboT<I de a ooque d'acieT ,:>O<Jr 
perrmetm. k p.a.omage rapÔde et com· 
mode des l:TOUlpe& 

Le va;peu:r v.i:nt -.'échouer perpendi­
cula:irem<:nt à la côte, <Le façon à fo.. 
mer un ~eani>amt contTe le feu des ou.­
v;rages d'Asie. 

t do et 
Une digue formée de cha an u-• 

de mahonnes est constituée pour I ,.de ;. 
cher le flanc b,.bord du River c r die 
la mer. Mais eur ce .pont jn9tab e ·e.· 
planches, le feu ennemi fait de• "''el· 
ges affreux, Ica cadavres s'y amonc de 
lent. PouT le comble, une >0lutiol dl 
continuité 9e prod1..llÎ:t:, deu:x. .cha an (..e 
s'étant dét'8.chés de leur~ amarre!· 'UL"'" 
comm.a.ndant Unw.in, ayarwt l'eau . 1:J11 • 
"] .. }tise 

QU a a po1trrwn.e et ses mate o eC 
prCISISent pour Tétablir la liai~on 3

" 

la ter.rie. a$e. 
Le feu turc corn timte à faire 1 

,ut• 

Finalement, on se voit contraint de 
,pen.clTe le déhaTquement. i" 

A lïnt~r du River Clyd~ li 
troupes jouiseerut d'un a.bri r-clabl: · f•· 
faut attendre jusqu'à la nuit. A le. ·o11 
veuT des- ténèbtt:s et soue le proteCtl~ 
du Feu de r Albion, l'opération ~ i.­
~ ; après un combat acharne· web· 
tro1>pea que conduit le colonel Do ,,,_i· 
ty Willy réu...i.ssent à se rendre. "1 
tre.JSes de lai colline qui d-om~nie 
baie. 11-

Dans la iooonée du 25. une tel'~ 
ve contre le village de Sebd-ul: \: 
aiux abords immédiats de la b""' d .. 
écli.oue devant la furieuse ~i ta.nce,~fal' 
détachements turcs du 3ème bata• 
dïnfan!erie. u. 

Par contre, dans la baie d.,. M":f s!" 
(point S) l~ l!roupes emba·rqu~ ;.<I 
les emba.TcatÎ.01'118 que convoY~ 
le Cornwallis, et dont la mise à . e0t 
fut appuyée par le fou de ce bâtit>' err 
et du c.Wra.é Lord Nelson, n7 r et 
contrmnt qu'une faible op--po uon 
pu11ein.t s'y établir 9olid.ement. • .r 

G. PRli•"· 
( l auiVf9 J-.., .,,-· 

Nos transactions a yec 
la Tchécoslovaquie 

oot 
On Wt ciue des pourparleTS !fl!1 ~ 

entamés avec la T chéco~lovaQuÎ.e enrratt" 
de la conclusion d'un nouveau 
die commerce. . fol' 

Ce ,pays est en pa e de de-\fe!'l1f off' 
des principa,ux olients. de notre de. ~­
me.Tee extérieur ; il vient immé '

3 
, 

ment après l'Allemagne en ce QUl 

tMit AUX fruits eec9. ~ ,je#' 
Ceue année, il a été eXiporté 8 , 

tinaL-ioni de ]a Tchécoslovaquie p,,o"" 
662.000 livres turques, rien que de 
selles décortiquéeill. _....t 

L b · · ·1 · ~ort.,' e ta ac 1 oue aum un TO e un:i; A-
d.ans nos expéditions à deetinanor. 1 ,. 

ce payS- La Régie tchécoslovaaue a# 
càètera cette année, chez nous. p 
trois mililona de tabacs. • o!JO' 

Parmi les articles que la Tc~e< ~ 
vaQuie nou fou1nit, les produits ,.,,. 

f • . . r r• nu actures viennent au pretnle .d' 
Les étoffes tchèques joui!t&ent rnênte 
bf'aucouip de faveuT sur notre plac.e·rtr' 

La verrerie, le pa.pier ~ont le~~ 
cles tchéc011lovaques que nous l 

tons le plu.. ve# 
On ne doute pas Que le nou ,.,.. 

tTaité contribuera à accroitre les tr 

sactions entre les deux paya. • eS 
Les prix de l'huile d'ohV 

ont baissé 
t .~ 

A Ja suite des rumeurs qui on~ 
culé 11ur le marché, un.e certaine htJif" 
e~ enregjBt:rée sur les prix d_es # 
d olives. Le otock de cet art:JCle ;_ 
tant en nontrce ville est d<: 488. to ,Jll' 
On s'attend à une nouvelle ba.i"9C, p 
QUie l'on s-era exacte.ment TenseiiSC11~ 
les chiffres de la nouveJ.le récolte· lei 

Voici conunent we pré9e<nle'f1t 
dmniers l)IJ"Ïx enre~istrés : ~ 

QnUti Donlètt ... !Ill· '9 
Extra 60 
Premiène quelité de 

table 

,, 
55 ,, 

Pour eavon.s 45 .~ 
0 fri-

Pe.r 81.Ùte de l'abondance de• itP' 
det1 déten.teura de stocks, dans 13 .,,,, 

de !'Egée, on a enregistré dan9 le iJlli" 
rant de la .emaine dernière, une 
se de tro.is piastres. • 1 

Les tran.actlon.s "'1ll' le.s huile" ~.,JJI' 
d'acidité !le font à 42 ptu. : ln ~ 
de table, suivant leuT degré d'•<: 
sont à 44 ou 4 7 ptre. . e!f. 11 

Le stock existant à lz= 
600 tol\nes. b,-. 

Sur le marché de HambouTll• ~ 
les lampa.ntes à 5 ° d'acidii". h ;. Il' 
tout de ltllite, cil Hambourg, •ont 
reichama:rko les 1 OO kg. ~ 

A la Bouroe de Marseil>e, d J.J" 
les huil<:s lampantes qualité ",,,.ri' 
v-t. livra hie.. immédiatement. 
300 et 305 ptrs. • _ 'k 11 

Le marché du « ttit• ~ 
Les tran.diont "'" I.e tiJtik ~ ,,. 

accentuées. au coun de la dernt­
ma:ine sur le marehé d'latanhUI· ,. 

On expo:rte n.oilmalement let c O 
genta desti<>éo à l'Allemagne. , 60 

L' U. R. S. S. noua a acbete 
ballee de ce P<oduit. 

Voici le& derniers iprix ~ 

Qulltês = ~ 
Oglak 94 &j.S 
1 ère Qual 83 7& 
g;:l. moyenne ~g ~~:1 1 
Sari 70 . t~ 

f ••• '" , Le marché e.!t erme. ..-~o1,1e . .le' 
.annoncent Que 1a ne>uvcl1e •- efl"' 
ut..iafaieante eu poi.nt de "'ue 
~nt et quallté. 
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M OmN··n .. ë. Œ Il R ...... f'· rp·p ËL'L Ë 
~" 1 s 

Ct!rtalns journaux •le notre vlllt• puhlit•nt th•s no_uYellt•s 
nu suj<'l tic la Societt• tl'Assura111•es • l,t• Phénix de \ lennc> • 
110111 le Sll'1ie 1•st à \ïenne. 

Afin 11'("·it1•r tout<• 1·011luslon 1•11 raison ile ln slmllltmle 
partiellt• ile 111 raisou sociale dt• ladite Sol'lt'té et celle de 
nolrt' Soclét(• bn• micb naob dlr > 

( Jcb •• . , , , 
fols à Istanbul: LOUIS GHA \ l<..l HE, 

a,·ec : pour la première 

le t1•11or !\ la voix de 

"LE PHENIX ESPAGltOL ,, 
bronze, CA:\llLLA llOHN <'l Il' roi 

THliO LINGEN !\ vertlr des 
fies <"omlqucs : 

de Jeudi. au Ciné S A R A Y J\latinées 

nous croyons devoir port1•r à lu 1•01111als~1111ce 111• notre ho110-
rahl1• t•llm11t•h'. tjllC notre S1u•IN1' tlonl lt• Slt'IJ'' est à 
P A R IS, 5 9 RUE DE L.'A RC ADE n'a aucun 
ra1>1mrt 11\"t'C la SoclNé prt'citt•t• • L•• l'h(•nh 1k \ïcu1w •. 

I.E PllENIX ESPAGNOL 
Compagnie d'Asaurances aur la Vie 

CONTE DU BEYoCLU 
Jla ae rêfURie:r chez s~ ;paœ-ents Qui ha~ 

~raient le Midô et die attcndit là. plu­
,sileur's mois. amès avoir fermé son 

llirer!ion pour ln 'l'uri111ie; .IOSEPll MOIJIANO "t FIL~ 
\;crmauia l!an, 1 ta11h11l 'I't'•l.: 20~~5 ' --·- ---·­

--ont cI.e {l'i TUe de Pronv, que 
"'Pl""'•-··· h . fû 
'8011 grand et Tée1 c agnn se t un J>al 

calmé. 
Je n"avais plus reçu die es nouvenc;s 

Désordre \7ie Eco11omic1uc el J1.,ina11~ière 
. - -----· --

Par Piene VALDAGNE. · ·- L I01·n - loin. Vers le mo"' 
Je -·- un f· -'"-- de la maaoon q~ °"' ~· 1 h 
~ a.JllU'<'' S ma d' "t ell• m"éctiivit ~ et!Te c a:r· 

de mon ami Edmond T,...bu .... , on .._:: aou' · li • · 
• L- ' a no~ ..... manlle où ell-e- u\annonç.a q!1 ell e e • 

r.a~:g a rien c™'"n~e fa ' f"n rentrée à Paris et QU e e Sè'18.lt 
intimité Elle date de [}()tore enhnce, en' ' 

' ~s bon eur +. heureuse de ma v.istte. 
elle ™>us procure de fit C'est avec ompr~ment ~l.l'l' _i; ifa 

Lo1'9Que. Edmond Trabude~ me·' eus 1 . end;s. Pour amver J~U a la 

L'Assemblée de la Chambre de commerce 
italienne d'Istanbul 

t>art de eon d.:.Dr de se mar>"f· 1 . w r ' en<l . . dus 
lm '- nou'V'elle v-enue ne chambre où ~ILe m att ait. Je _J• ~ 

---··-
. ~u peur que. ia d cannaractierle enjamber d""x va~ ouvm,_es 1·0 ou 

lût fO&tile aux lôena e b I · t des vêllements et ac> -e-

H~ n w. liew d:a.Œ la grande salle du 1 de ce gen1e. Ils tendent à atteindre le 
• ClrCDlo Ram:I:>, l'ame:n\h!OO génl\ra;e :m- même but. 

~. · ""--'--t Edmond Tra U.- cr ou a1en , I ..., .. , noua une~· • ~ s. E.n tra vC"l"s&n t i.llC &a on. _ ries eparse . , b 
'"'~ lll.oi:. G .. eur La chdrrull~. une OU· 

DUC de la chambre de Commerce Ita-
1 

La réo1aanisatjon dC" Ja mar:ane maa-· 
llctme de notre vllle.. L'aanbassadMm" d'l- chandc d l'accroi ement du lonnaR;e 

J d ~ QI.lie je vis e~ 1 apcsrçus,. • . • 
~ pus m~.ass ~er, es nen. teille de vin oentamee et un '\f'Tre a 

, S. E. Calrlo Gall!, en oœeptainlt moderne dont on a beaom r.ont A la. 

"""'ieve. qu 11 n en ......,i h . Sa '". Lin Un .d<-s chapeaux de d pansœmeI!ement. à cet.te 1'00 - phase d'étude et de programme. 
l: J • f l b..,.. c 0"1· , mo-• P"' • • b d" 
LtoCllnond av or f · i.: G -~ étart e.aroche au ras un 

mon. lul av:ut o:mft'ro un rc:;et' tout !Xll"- L'a1111'lior11tion 1h-s 1·11ltnrt'' 
F ·011·e a:raicieuse. par ai • ' ene'\<,eve 
etnme. ~t 1 ', ~ . k E.lle ..,m. fauteur!. fL-· 

tnent oelevee et tres SUTliP • . _. j Ell '.u:cudJlait avec -e r.u::non;. 
b'-' b · mon ami ~. e m '/ • , aaat eauc.oup aimer l . "'t Ile .t à pk:urer .. e m assr$ auv.ee 
\riaihlernent, désirait avant. tout, w e tt 1 ~'el: er:1 noua ;pariâ.mes de not'rc p.au.-

"Kréable "' lui p\alr<o. .1 c..~ · 
r... • '"· noces - 1 .....,. vre a.mi. h · G 
IJIC"UX. mois ipres acm ~ deux amou· 5utr la table qui nous toue !llt, e~ 

bien cela pour per.mett-re a 'cd d ia ., avait cfurposé trois g:;--.ind 
r d peu ,pi an'8 nevieve A • , d" Il ~ux .de 'J'l'Clpr.en re un ·'.ac.cepitaj à ~ p.hot0tl"'B-Phie9 du ,mort. cote e 
;ie d tout Je monide--:l d le\111' .1 a.....ait unie au.iette ayant contenu 
Je h )e . e m-• ans l Y L 1· • 

Uner c ez JCIUR · • d Pronv. cbu .poba4te et près aie a ctte, urne 
coQuct ap~.tement de l~-~ époux se ~ et unie cW.ller en bois. 

UC'ullex. Aux côtés de l'amhaf'S'ldCUT d'l• 

ta::Je wOOnt prlls !Pll:lœ OOI géné­
ral comm.. Arnla.o, le présid<mll. de la 
Cluunbre, cav. U!f. L. M.aircll!. l'attaché 
ootnmel1Clal hon. A rrl-rabene et le COmm. 
r-a.mpaner. 

:Le 11>r~. prœ \Dl hOllll!JUl~ a S. 

On Y 1'rap1ra1t le bonheu .11 dlCMOS. _ le déjeune dans ma chambre. 
""'-'·. disaient m• e ge<n 1 c· 1 . l c-•1ent, se . . fem.m.e me dit Gm-e.v1èvc. e~ Pu mm:-> e très docum.E'lllt.ée où sont ~. en 

dman.d taq~t as posé «m para· pOUr k 80?Vice. 1 même ~ qoo ma.rehe générale de 

F l'a.n1baS!l:ldl8ur. qU! a témolg:n:é <tou -
j<JIU4"S d'Un Si vif mtérét Pour les Unvwux 
de Chambre, :u gouvernement de le. 
Républ.ltj,ue tnmiu". à la Chattnbre die 
OOmltl.E!!l:C d'l t:mbul et iU Tw-kofiS a 
donné lootu!re d Une re t!oI:i t:'è:I mpl<', 

-:-- Oh ~ i;hene ,.tu can&Pr du Alon l CependllJ\t, ir me bai i ~o".' Pttn· l'llcorumûe miterilialtlon:ale èt le dôvc~ 
1>lu1e mowll<> ...,. le ch. . je aui• imr dTC OUT le ta.p un sooHer qw •V nou- m de '"écorJœnlie turque. le problème 

M .....,_.. J mon <!Tl. ' 

'l>a - on .......... vuit me œ l'éoonœnle tmrque, lie prob!ème 
rdonnabt.e r •. .• perçu~ que - Ah ! ... ()Ut, fit la jeune '\"MJVC. :"ts comme:rdaux enue in TuT .. 
Pen.da.nt le do...,ner. 1 a d h r.i:ppœ 

I". 1 chomioette ~os• et cha:r· ,·a, très mal au pte gauc e. qu et l'I!Al!:l<> et .es prob!èrnes qui 'té _ 
"J>auloett:c de a .. .;t:Mt diécousue. f.t el1e po"'1. le S<Kl!ier •UT la tabl ' 1 " p!m ~ul.!èrement l'ndtlv\té 

~ante d~ Genevieve mais le malh~T -entre ras tette~ la casserok et J ph()·, œ Chambre de Corrunerœ e e--rnême. 
Uclune '!'lEpdortandce, emarrquât. lui au.sil tog. ra'Phies. Puis elle prorl'Onca d'une 1 Noœ som.."'Tles hei.limUX de donner i.c1, \Ill( 

Vou ut QU mon r . 

1. "d d' Io- avec force SJgnes voix trJS\oe : f po.lltle du ropport de M. ,c Cllv. Ufl. Ma-
acc:t ent et, es ·~ 1 h H ·1 Ed d 1 

d . . de ùnaln- a c o~ - e a 1 mOJl pauvt"e mon ne :re:!:'t où b 1'ectelll'S1 pulseront Gans doute >à:rets, 11 -ya . r . . ·1 . t t 
it .., fdrnme Elle oomptit, lilOn 1.0 t V:: !·erait pas c?nternd t ~ i ,mMe "SUTPdTen~1t 0~1 1 des dannrécs tnrti6ressa.'llt€$ : 

·. ~- confuoiOCl rt, 1.-iu a cLa.tti c;,, desor re 1 aas e:p.uos qu j L" ·.~ 1935 a été dan• !"ensemble Re 8t' couvnt oc . d. , l . ann<".... · • 
la fin du d~jeuner, &e n eut a.utrie n'est plus la, que vouez-vous. '" me re , trè:t favorable pour le commet~ de 
"8ou i que d.e tâcher die d1tlP'ProcheT ~ ~noe POSf" 1 _ t la Twquie. Lea récoltes ont été abon-
de l'autre lao dioux p.arlies de la le<(ere 1 . 1 danles. Il <Uffit de dire que, pour le r ;. 
étoffe a.. hâill.aitnt si rna.1encontreu..,. Banca Commerciale ltallana •În. 1a récolte a été égale à IY'.è· du 

lllent. 1 ùpltll 11Uir1111111 tersé el résems ' double de celle de r a~n~e pa~..,. ~ 
Nous allâmes pren<lre le café dan~ e Lit. 844.2114.393.95 récolte clu tabac " ete p]uto.t mat· 

cahi.n de Tra.busse. Il est fort beau. ce gre, niais le nive&u élev~ atteint par 
t:abinet, vaste, cnsole lé et meublé '60· Directf.on centrale ~ les 'Ptix de vente a peu.t·elre comp"n~ 
bren.cm à la m,oderne. Hélas ! SUT le FilJales dans toute l'ITALIE, ISTANBUL ~ la quantité moindre. 
bureau même, Geneviève avait posé • IZMIR, LONDRES 1.1' b ilan du comm erce 
l<>tzrniir,, et elle avait d=- sa hâ~ à ve- NEW-YORK extérlt•ur tu r t' 
llir 'DCMl8 retrouver. lancé eon chapeau CrMtknu 4 r8tra.,,.,. : 
11\>r un d fauteuils. Banca commerciale ltallana 1rranc•J 

EU 0 en .. p ... çut aUMitôt, ranuusa Lea Parla, Jlarullle, Nice, Menton, Can-
~x obieta qu'elle a'lla port'Clr je ne uais nea, JIOllllCO, Tolœa, BtauUeu. llonte .. 
t>ii et trevint t<>utic rou«e. Carlo, Jt11111-lu-P1111, Ca•al>lo11ea, 

.la>ssa .... 1 .. -,. Bieontôt. c...nev;;,v.. n<>11e fll1"0CJ. 
1 raI:.uue et moi. Banca Commnelal• Ttalla714 • B.,,..,.a 

- La;6e:.rnoi. lui. dis·ie. <re11arder un Sa/fa, Burgu, Plovdv, Varna. 
li.,~ heureux. . . Banca Commercial• ItaUana e Oreca 

- 1 l ,.... l Il n'y a qu .un pcht At·~··, Ca•alla, Le Plru, S~lonlque, ~· " e f ·1· . • "est que Ge· ,..,_ • 
~•nt noir dans ma e iate, c . Banca Commerciale Ttallana • R11mana, 
"""iève est terriblement dé.ordonne< B11Carut, Arad, Braila, Bro.tov, Coru-
E:.U., Ôllnore ce qlJC c"est quun arranir•· tantza, Cluj, Galatz Temt.scara, Sl-
"""11 oné.thO<Lque : elle aband.~e ~ 
"ff"ir.,. n'importe où et ne voit 1"' bfu. C erclala Itallana per 1••11lt-
"1o.ia •. ~·-'-ue chede cloche daru. son Banca omm 
.... , •"""< to, A'--ndrle, L• Caire, D•manour, """'fieur Alrui .,.egaorde 1 . ....... 

F.t T.raL. __ _' -· désigna du do11r~ Ma,..oumll. etc. 
•~ .,.,_, ,,_ d '---h _, 1 I tallana Trust Cv • ., d.,. rideaux de la fenêtre C'<'~ e Banca Commerç,a • 
"t qu; ?enda.it :lamentablement. New- YorTc. 

Il _, le Tta!lana Tnut Cv •iouta · • Banta Commerç.a 
- la · peti't:e n'est oifuoquee Boiton. 

cl., n..,, ..L"""""" dre de ~ Elk Banca commercial• Jtalfano Truat cv 
..., i., """"' cet or c- une 
. u -··- même .,,..... Phllad•lphla. ""Uc.io."~-·~ ferai tout clou-
-.....:- " lau-e. Je la • d"autant A/ftlUitloru à l'Btranger : 
p) ··""'1, maïa avec f.ermete, . . Banca della Svtuera Itallana: Lugano 
""-"" qu.., ,,..,. - et tu k ..U. - 1e ""'" BeUlnaona, Chla.,o, Locarno, M•n-

E.~I · e de l'ordre. d m• driala. 1 e t• -~· Le moénaf<e e . '" et Italienne pour 'Vnj , ~m?& P- ·--•- d 1• Banque França~• 
c-..:..~-~~ait toujours ~nt. L-- l'Am...,-·e du Sud. 

.... ---"1UIS .na- -r--b~ ré-r·.-· -~_: c:;1 "' .. 

E.t pe.r deSIUS tout, la Turquie, IPTO~ 
fitant de- circonstances sp&::.i<ailes a pu 

écouler en Italie d"abord, PW'9 en Al· 
lemagne, à de bons prix - voire en 
eertaina cas. à des prix excclLenta 
toute la rnable de ac. produits d. ex-
pOTtation. 

Les 1tocks exî.tants en fin d"année 
étaient mode tes. au point de pouvoir 
être col181dét& oomme nulLea. 

Suivant lea tabloa.ux ~laborés par la 
cL.rection généra.le de la a:tatistique, à 
,\nkara. les données CO<ll4>Mées. du 
conuneTU turc pour 1935 ee Pt~n­
tent comme auit. en milbone de livres 
tuTquea : 

1 

1 \l30 1934 19.33 1 Q.~2 11!8 I 

E 11urt. W:Ni U~._lll ~-~U,IU 10~,00 l:.:!i,70 
b6 411 " • 118 l tti,t;il jl1t1purt.~ --·-'" -'-·-· ~ 

s.:1t 1ct11: +1,04 + r.,1111 +~1. m + tô.8~ + 1,rn 

1 L.. échangea commerciaux de la 
T urquic. qui avaient manifeaté. ju 
QU· en 19 34, une tcndanoe pyéocctrptln .. 
te à la conlTaction~ ont enfeKisttê une 
l~~èrc rei>tUe en 19 34 et un.e amélio· 
''"lion ulténeune .,.. 19 35. 

En outre, dure.nt la période qWn-
quensnale exarrUnée ici, le bilan s' 

Le- R:ouvernement turc coneacre Rs 

efforta le meilleurs à l'ug-riculture en 
~énéral, à l'amélioration des cultures, 
au ·pl\16 grand rendement. de la t~e, 
?t. 1'uniforn1ité de~ P'fOdu1t.s. La la<'he 
ec réellement immen5e, étant donné 
1 degré pr.rnitif des aystèn1ea agrico­
les encore en u~e en beau.coup die 
'Orovin.ct"s de l'An-etolie. Il n"y a donc 
pas lieu d'i-tre surpris, par conséqu nt, 
., les effets de ces efforts ne se font 
pas ~ore ple:inement eenlir dan cer· 
ta1nes provin('es. Mais la volonté d'6t· 
teindre r objectif est ferlrne ~t tenace. 

l.e vatèn11e adopté et qui con i te 
dans la préfére-n'te accordée &UX coopé· 
rat1ves, aU!ICÎte parfois que)qu~ entra ... 
vea. MaUI tout permet de prévoir oe· 
Pendant qu'avant longtemps, on pour­
ra con L'lter des réttultats pratiqu ~a­
le-ment dan c:ette oeuvre Jn~ritoir-e. 
l 'nt• situ a t ion fin nnt'ièr•• 110t•malt• 

La ~itu.ation financ.ièr(' de la Tur· 
QUÎe aipparaît nor1nale. Au cours de 
la période des exportations, la ten­
ion du rnarch~ monétaire a tté plu 

fotte que d'habitude, c.ette année. Lf" 
phén 01nènc dies sanction Y a Ml ea 
l>att. 

L.~ ré!IC"rve-or 11,accroit lentement, 
ûrement. La circulation fi(iu­

ci.a.ire a subi. au cours des dern~ètcs 
années, une augmentation totale de 14 
n1illions. Le fait, toutefois. que déjà à 
f.in niai 19 36, cette majoration a pu 
être réduit~ de 6 mllliona. ind.iqut' QU 'jl 
8agit d'un phriD-Omène de cacac­
tère tr~nsitoire. idériv'1.nt précisément 
der n«e1esit.és acc.ruea d.e la péiriode de 
la C&mJ>a4<~. 

l.es ,. .. 111t10 11 s comnrnr1•l111t•s 
1t11lo-t11 rqm1s 

Les finances .de rEtat turc sont en 
ordre.. Le paya a pu asswner, au coure 
d-cs dernièrea iannôes. une éWa'menta­
lion totale dr c.ha.rirea de plus de 20 
million ~ N1U que l' équàl:ibT~ JnteTnC 
de son écononue e,n ait iA.é troublée. 

Aprè. une analyac du bud~et de 
1935.-1936. présent<! au Kamutay, le 
r&pport aborde l'étude des relations 
mcrcîales italo-lurques. 

c Au cours du rapport .e,nnuel pO\Jlr 
19 34, y est·il dit, nous avons pTocé-c-fé 
à un minutieux ex.a.men dos rapportili 
commerciaux entre la 'furquie et l'Italie. 
E.tanl donné que le eujet vom ~t con· 
nu, dans sea moindres détails, ie me 
bornerai à VOU$ rappeler qu.elQues don· 
néca aHn de vous donner une ynthèsc 
de ce qui a été fa.it et de cc Qu.t a été 
obtenu en 1935. 

A 1,. lin de décembre 19 34, les cré· 
dit. d6noncés .en Italie pa'I' les exporta· 
tours. à l'éRard des importa.teura de 
fur<>u , a éllevaiern, en chiffr.,. ron'd.._ 
à 60 m1Uions. L<ls crédita italiens gelés 
en T urqu.ie 8 éleva.icnt à 22 mill1on1 et 
demi cl.e lire 1t. 

1-llEYOCJ..u 

C'est CE -IEUDI SOIR que le t>ubllc ll'lstnnbul 
siOJ1 de ,·oir en GHANI> GALA 

- - "" 
nurn l'oc<"n-

au Ciné s u MER 
1t1 l"hef-d'œuv1·1• dt• 1) 0 S T o 1 1<; \\' s K y 

C~IME et (HATIMENT 
hrllln m meut inter11rt't1' pnr it's !Jl'lllltls lll'tlstes: 

HARRY BAUR PIEl{RE BL.i\NCHAR 
et l\1ADELAINE OZERA Y 

R é•erv ea v o s p laces pour Jeudi aolr T61. 1 438 S t 

C't•st le clou 1•h11•11111tournJ1hlt111e tle la saison. 

Actuellement en projection : I.E CUN'IHOLEUR DES WAGONS-LITS 

ce résultat. 
La Chambre a fait de eon mieux 

pour ne paa manquer à son devoit. 
NC>\.lS savons tous fort bien QUf'!' ce 

règld!nent Kénéra' de vieux COnl.l>tes en 
wsp~ns n'a pu être obtenu ·ue:ins Quel· 
quea sacrifices - ~uve _ graves -
dca ex;port~te-urs italiens. 1\u rpoint où 
en ~taÎ!'n.t les ch~ .. ce sacrifi<"'c Bim­
poaait en tout cas. Plus l'on r<"tarclait 
l'heure du règlement et plus le icri· 
r~o néceaairo devenWt fatale1nmt 
plu!t A;rarnd. 

L.(" fait d·avoir déharraué le lerra:in 
d~ tou ce poid mort doit être r~rdé 
comme un m<Mrxlre n1al comparat .. ve .. 
ment au pusé et au véri ble bien de­
\:&nt la poSSJbi.ttr d'C :nouveJles ~ntm•e-s 
tes t"01tlimerclalca futures. 

U11<'11I11t•s 1'11ilh•t•, sur les •"d11111-
01•s 1·01111111•rcianx tur1•0-it11llt•11s 

Suivant une atati t1Qltt! de 90llrce tll!"· 
que, 1<".a échange9 commerciaux en­
trr- les clM.Jx pay , durant I~ troi11 dcir~ 
ruer années, fie ré ument dan l<"s ch1f. 
frc ... s ~u.ivnnl.s. (JI est à noteT qut", pout 
l'année 1935, on ne fait entrer en li­
gne de compte que tes données coTtt'9~ 
pond-ant à 10 imais d'acti\ité) : 

Export11tiu1111 t11r1111tt• 
I111pt•r\llliun 1t11li~11-

ne1 

E:ic~deu1 de e por-

l\Œ IU:~I 

U !t-1.U 8.4fjij 

IU:Sô 

.. 171 

tations ~714 ~.514 41.)'\9 
\'ol11111e1lu1&-huni.ceo" li IHt 14.tlH 12. 

Mioox que les explication.s µrécédcn· 
tes, ce tableau démontre comsnent en 
19 35 les ex.portation.s lurquea ont dé· 
p.a ~ l importations italicnn de ptèa 
de cent poUrr cent. 

C'est Jà un éta.t ~ choSt'S qui nt- p Ut 
évid.ernn1ent nous satiMa..iTe e.t qui e~t 
contraire n1ême à !'~rit du svFt(o.n1e 

<t" l' f:.anilibr("' de.t ôch.\nges. Mai pour 
déhatrasser le ltTrai11 du poids n1ort 

dt-s carenct'S passée~. il i-tait oblülatoÎTC 
de pa99C'r par cette voie. 

La 1>rorogat1011 11t•s 1•011H'nlio11s 

Pour compléter la chroniqu• de l"an-
nfe. il faut rappeler que la convention 
commerciale entre Io deux paya, qui 
e,.,,ïrait le 20 j&rrvier 1935, fut proro· 
~e jusqu'au 20 oct'Obre. 

Le- 30 aVTil, per un é-
ch~e de notes compl~..menœi -
rf'•. on a ado.pté le sy&tèm~ du d~lo­
quesnent dice cTédits de clearin"R au 
rnoyen de la compensation privée. Au 
20 octobre, la convention fut entière­
ment prorogée pour un mois et aux 
;;chéanoee •JC'c,..ives de novf"mhn-: cl 

de décembroe, on '?.;,péta la prorogation 
d'un moia iugqua.u 20 janvier 19 36. 

Durant les dcmicTs mois de l'année. 
ii la :IUÎ.te d.e l'application des sanc .. 
t iona doe Ja part de la T urquir., 1~ 
éch~ entre lea deux ipav• se ont 
réduit au point de s' épuit1CT DTCSQU~. 

exc~ption faite pour le• 
eml..a.rqué~ avant le 19 
arrrivéC8 en rurQUÎe Ml 

l S déc ernhre. 

marchandise• 
novembre et 
plus tard le 

L'omttmr a terminé en eJ<J)r.!mam l'e&­
palr qu l;près l::l levée <les S11.11ct.lx>ns, les 
rta:pports comme.rdaux W?co-41t.:llleœ J)Ulll­
sent :roprcnd.rc lrulmnt lia ~ tJra.ditlon, 
qu:I uaùt k:s œux pa.:ya 

A son t.ouir, s. E. Carlo oam, dam 11111e 
lmprov """'Uon iPTJclne · d'à prqpœ a d.lt 
combien U ét:ût fier de se trouver pa,rml 
les membres de la Chatmhre <ln Com­
merœ Itnllimnte dont !Il ~ pl'llS que 
qwconque l'a.c vtté Wenralm.ntt.e l't ~ 
ce aotlv té qut, d'all!""""' a """ rarJ.nœ 
d..'l.ns un gliorlcux ~ de pl'll5 de clno­
quantc lllllB. L'lmûnentt om't<n>r S'est as­
soclé nu voou exprimé a= le président 
de !:a. Chambre de Conunerœ Ilnliemic 
CO~ le . albllœern<mt ('t le dé­
veloppelllCllt dœ .relM\ons commen:laDel 
lt:i:'.o-turques. En ce qU! COŒeme les 
~ S. E. fümbass;:l;dltmr lb!me à 
!~ire kl solJt> de co~ter si enœ 
ont c:imsé p!rus de domm:>ges à l'Elat qu! 
Je. a • bics ou à ceux qllli les oni :i:ppli­
qu.ées. 

L'omtw:r o. ~ pu un chaleureux 
hamma:i;e lllt1 gouvemœnent de da Répa­
bllque LUl:qUe et à eon gira.nd Olle!, doM 
1 a eJCl1té l'Deu\Te cl:>.l:rvoyante et com­
tJilce. Tous œs.s:lste.n "31uèntmt cetœ 
partie du ~ de l'atmbasoodeur d'l· 
t..l!l<> pa.r de \1VŒ ~tians. 

Après pprobat!on de l)elaUcm de 
~ et. du b n de h gest:1on, 

n a ~ ou v01Je des illOIM'IWx COD­

sct!lt "' dt"\ nt llflnltPÎaX:er !œ OO!llll!!llenl 
aart.anit.. et. la séance fut levée. 

Les transactions sur nos 
tahacs<lerneurent norn1a les 

Lt':s transactions sur 1-e tabac se pour .. 
~uivcnt normalement dans la zonf" d"fs. 
tanhul iet ur Ica marchés de Düzcf". 
I lend('k, Izmit, GOnen, ains.i Qu'en 
Thrac,.. 

On annonce que, jusqu'à ce iour, on 
a. achr.lé dans ces zones 4.292. 306 kit. 
de tabacs. 

La récolte de 1935. dan• la zone 
d-e Mam1ara, a été écoulée juSQu'ic:i 
dans Unit' proport.ion de 50 pour ce.nL 
L..ca pnx. runt .aa.Lisfaiaanta. 

Dan la zone d-e 5-mwn, Jes ven­
ft:a se poursuive-nt égaJcment de façon 
norrn;ale. 

Voici les prix. au kg., pratiqués .uir 

lei marchês die la mer Noire : 
Sinop 

Gonnez 
Jyi gêinnez 
Asagi biçak 
Orta biçak et yiik ek biç.ak 
Trabzon 

8-15 
15-26 
50-80 

80-160 

35-80 
5-25 

MOUVEMENT MARfTIME 
LLOTD T~IESTINO 

Galu la, Mct·kez Hl h tlm bnn, Tél . .\4870-7 -8 -9 
0 E P A R T S 

llOl.~El\A partiru juedl 2a Avril à 17 h. pour Hourgaz1 Varnb, Constant1a, 
1'rtlh•.on, :O-:nnuu1n . 

l.~ Jn•quehu' 110Mte QUIRIN.ALE pRrtlr1\ Vf'lndredi ~3 Avril à U h. Jlr&clit~I. JlOUr 
Pirée, B rtndtal, V enlae et T r leate. Le Lntcusu p11rtir1L ile~ quRl!il de Onl ata. 

Al,BANO pnrt1ra sn1uedi 26 A\ ril à 17 li. pour Saloni~uo, Alt1telln, Sn1J rno, le Pir6e, 
1•.at.rRR, Brindisi, \"eni11e e' Trieatt'. 

M.l<:UASO partira tt.iunedl 2h Avril à li h. pour Buurtt:aa. Varna. f!onatantza. 
Sullna, Oalatz, Braila. 

A \~1'.:NTINO par tira lundi 00 A\rll l 17 h. pour l'lr6e, Pa,ru, Naples, Mar1eille, .~ 
Uênea. "<>n "--· .·- •·- • • .d -.,,,...~ 1 ien rranc•J Pana. 

t.,,dr,,~ ,_l>ie_n .,..,e~_, .... ..,.,,t rÎ<1l l•n Argentine) Buenos-Avru, Ra-
• • """"""' GM ,,__ chaQUIO iano de sant.a-Fé. 

~ tratn.ot lur lm ....,.bl.eo. . (au Bré.Ui sao-Paolo, Rio-de-Ja-

clùturé con tamment par un olde PO· 
sitif. C'est là uno preuve 'Ùe ce Que 
la politique économique auiv.ie par le 
li{ouvememcnt k.a.mâlisite Ct qu.i était, 
dès le d~but, ....,. la ha.se de r équilibre 
des échanogea, a iple,jnement atteint sea 
objectif.. 

Le3 eng,aae.ment en cours des ÎrRPOll'.. Servlc-e l'On1bln6 a\·el) les lusu•u:x pa_q_u~ho't.1 de11 Sooiété1 ITALJA el COSULIOH 
tateu.-n italien. étaient de lire it. 4.J r 1 1 

Rau "W' at 0011 ou retard1 pour le•quele Ill cornpagnit) ntt peut pu être tenue re11pon 
clio e était ' Lace et il Y a'l'aJt une --'ro, Santo•. Bahia Cutlrvba, 
Pi...,., a • P On ne ,...,con· "'" J ci/ 
1,,.. l>Our chaque cho9e. tab1" d che· Porto Alegre, Rio Gran .. e, Re e 

•t p),. un enaüer - la . e le (Pemambuco 1. 
i'."1• ni la hoit.e de poudre de nz .,.. (au Chili) Santiago, Valparalilo, 
""'"'""' dïo.dmon.d T.-a"'-· . . (e'll co!Omblei Bogota, Baran-

- J' J< arrive P«l à J>Ol'. mie d;t-<rl. quUla. 
Un j.,.,., comme j'etai9 _.j avec G~ !en UruguavJ MonterJideo. 1 

"--·· ' ---mi'-- mit t H t i;"'eve, c·- elle QUi, J.. "'-·-""~' Banca ungaro-Itallana, Budapu • a -
1. carw- ...., - ptoll'l"èo .i..r.. van. Mt.skole, MaTco, Kormed, OrOI· 
••1 de bien ..._ - .JfeSea. . 11aza, Szeged, etc. 

" - J' 61.aa. tellement déeord.re 1 ma- anco Itallano fen Equateur) GavllJlUU, 
f ""-it-elle.. Et m<>D .-.vre imari "" _,j. Manta. 
~t hea,..._, p.,._ dol><:: Il -. do.-. Itallano 1au Pirou! Lima. Ar•-

""-•· que Banco l T 
--- 1>aa, lui, a' il n· étMt - eur ulpa Callao, cu.zca, TrufU o. oa-
~ !l>antalon a bien éré tiré ..,.. les tell- ~a Mollien®, Chlc!avo, Ica, fjura, 
'"""<a: â. da,,. """ tiroir. mi moudio.r p • o chlnclla Alta. 
"" ~ ..,. - Maïa .., fond. il a u~ k Banka D. D. Zagreb, Sou.,alc. 
~n <Il ie me aroi:a .,.. 1wh d" un dé- Bsocrvl~t~ ~tallana dl CredUa ; Jtllan, 

Ut <!<li était trèo viain. 
Q......i ""' l>onwn• IÎIODl .,tre - Vienne. Pa 

.......... <& peu de ~. un -.t ,..tit Siège d'~ R~~·Nl-a~ 
"""' de bo.it-. il ~ le - bi• lallZO ...,.,_,. 
f"'<t et ~- q'u···~un honh....,. ne dime HMl-2-S-4-5. 
~ - ~-· AJlal<mCI,,... H&n. 1""'-à lonatem~ 1 Ac*lœ d'late>-· Opéraltlone gén.: 

Moq et-- ami, T...i....., -.da Db:ee1;1oo' T4 22900. -

Les gru tuls trn, ·nux 
I..:indl! trie turque, alimentée par des 

installations nouvelles, pTé:vucs paT le 
plan quinQuiennal, a travaillé inten~e .. 
rrwent. 

l.>l"' nouveJle.s imtitutio.ns indu triel­
les. projetées l>M l"Et.at et par des orga 
nicine1, QU1 agittaent .ou •es directives. 
eont en èoura d'exécution. 

La politique des Rf&nd travaux pu· 
blics hait en plein ..,n rythme propul· 
1eur. l.es ~rand travaux fe.noviaiTea 
ont la rpréséa.hl"e. Mais dJmpartautB 
travaux routiers et POTtua;ir sont sur 
le point cl'être livrés aux adjudic.a .. 
tians. L' a.m.éüor.ation des communica· 
tione. le rapprochement des provincee 
aitre elles.. qui en dérive et 1' oeu .. 
vr.e de civilisation et de culture, qui de· 
vient U118Ï. poMtbk ipermettent de con~ 
e1db.M cette activilé comme un titre 
d"honncur pour la jeune Ré:publique. 

""" "->vaiae eriPJ>e. li travaillait .,_._ 12915. ;,_ POrtefeuIDe oooum:\.~:'3: 
~llP ; iJ .,. .....,......;t même. Pœitlon: 229ll. - Chlllll" . La t.<mdance à éta.t.iaeT les entre1>Ô· 

l'rèo &!faibli il ne - - ""- · 22911. IatlltlAl Cldd. 247 AJ1 ... qui exploit t ks ~ pub)ice 

1 .'<'la lls1ttlon 

.., hla.I une 
0

d1" ·-• .uiiiMde et, Acenœ de Féra, ' a ét~ s·arocntuant. 
~~ tooe 1.,. _... qui• b ~t ~ro- Namlk Han, Tél. P. l~!~lr 1 Apr l'accœd pour oahsorption de 
.:;-a<u.ea. il noua quitta à l aube. 0 

.., ~ S111:car1Gle " la -ociété des Téléphones et iea pou<-
..., iann..r, ~ ~"'- • 1""'" 1 Location dt co//TH-/OTI~ à Péra, Gala- parlera a:v~ Ica Chein&.. de fer o,;.,... 
"" V<uve et trm a.ff.,cté.. ee• nom'-"x ta, 11tanbtil. taux, d'aut..,. l>Ollrparlem direclA ou 
"">ia. s•RVICTI TRAV.C.TIR'S CB•QUU indirects. ont eu lieu avec dea 90CÎét.S. 

Ceneviève T .. m- quitta Paris, E.llej L~=~~~~.;;.;~_._._._.;;;;;a;;&l l 

millions. aahle. 

L~ <Ü6ponibiLtéa POUT lei. paittnenla l .a Cl111111agnle délh·re tl~• billets dttticl'I :-iour tuu11 lei J10rt1 Ju N<.:rJ, ~ud et Ceut.n 
aux exportatt"urs .it.a.li.ens ae réduÎNÏC111t d'A11uSrlqu6, pour l'Auatr1die, la Nou\elle Z41ttude et l't(x&rAn1e-Orl~nt. 
à des chiffres in ignifia.nt:a. Le chiffre La Con1111iguie délivre 1fea Lllleta rni1te1 pour le pitrcviir11 1naritirna terree&rr. l•lMnbul­
mentionné ci...dce&u.s de 22 l millions t1ari1 et lt1ta11hul-J.ontlre1. Elle délivro a.u"si IM billet1 ·hl l'Aero-Eispre Ill.> llali•oa pour 
d créd.1t1 gelés italiens alla en augmen .. 

1 
Le Plrt\e, Athène1, Hriottlsi, 

tant dur nt les quatre prem.Î.eTs moi.e l'our tuuit re111eigner11ent11 1'11•lr~11~er t\ l'AK•Hlf'~ Gt\nlSrale du t.loyd Trieallao, Merkes 
JUdQU a dépa.aecr les 30 millions. 

1 

Hlhtlni Han, tiKlllttL, 1"él. 4-l.7i8' et à St>ll Hurtiu•J if" l'éra~ Ualal&•Stlhy~ T..il. 44.'170 
Or, à la fin de l"année 1935, durant "'!' ... '!""'-"!"''!""'_...,_'!'!" __ ..., _ ___ ,_ _____ ""'!'!!" .. "'!!!!!-!l&!!'!""'lll!'~ .... ""'!-

laquellC", il y e eu tout de même quel .. 
que& ÎmP<>rt.atione d'Italie. li n"y avaJ;t 
plus de crédits gdés ilal;cna : au con­
traire,, il exi ta.at un de, en Italie, lf"n 

FRATELLI SP ERC O 
la <)unis de (iahllu Ch11l1 IUhllm llnn 115-97 Téléph . .\.\792 faveur de nos exp t.ateura. Ce veu( 

dire qiie !"Italie ~t panre.nuc à .., fa.ire, l k'118rh 1mur \'111u•11rs 1 ( '011111 l 11 llalt•s 
1 • • · 1 • 1 11 I l'S (oaul '---'•u) payer ea arl'1eree et aon avo1T courant. --------------1-------·!--------1-..:::::...;-=:"":.:.":.;:::_ Et cea chif~a ne .contiennent p.aa toua 

les engai1cmenta de la T UiqtÜe envera 
notTe paya. Si nos informatione eont 
exactes.. d'autres aommes ;mportant 
doivent v être jout6e.. 

Le 1·e11l1•111e n t tics com11t1•s 
t~11 suspt~11s 

l\nv~rs, ltottertinn11 .1\n1Stt'r· 
dam, ll1uubuurg, ports du Hhin 

l~uurgaz, Var11a, l~on111t antza 

.. .. 

• (;an9u1eiles • 
« ('trt'I Il 

" (~tt'f.I ,, 

" (lly11t•" 

( om11agnie H<1J&le 
.N f.erlanda.iee de 

l\•vlp.tioa ._ \'lp. 

.. 
" 

.. 

aet. daus le port 
ch.le 20-30 Avril 

vers le :.!2 Avril 
vers le a Mai 

ea. 1'é.uhata ont l>U être obtenus «râ· 
ce à la politique ap~ropriée du minietè· l'irél', •tan .• 
i:e dea C01'Jl>Oratiol)!l-.-;.-ti n'aurait pu t.rou .. : 
v« d'j.;~~.prètc pÏU6Nfervernt que notre 

" I~y<m• AlnrH. ,. 
Livt'rpool • [ .. ima Jf,tru,. 

«Tvyooku .lfary, 
NipJIOU Yutea 

Kaiaha 

vers le 20 Avril 
vors le 20 Mai 
vers le 20 Juin 

déléirué commercial qui fut le PTenu ... 
à comprenclre la n&>e.ité de a' ad..,,ter 
aux nouvdlea forrnee d' éch._. 

7-0ua ceux d'entre nous QUÎ on-t eu:ivi 
cette conception et qui ont accéléré 
le rythme du développement de le<Ji19 
opératione ant certainement abouti à 

C. 1. 'l'. (Compagnia ltaliana Turismo) Orgam,ation .M ndiale de Voyage•. 

\' oyages à forfait. - Hi Ilet. ferroviairns, marit mes et aériens.- (j() % iù 

S'adre11er à : 
rüiuction •ur lu Chtmin• de fer llal111n1 

l<'RATELLl SPERCO : Quais de Oalata, Oioili Ribtim Han eG-97 
'NI. 2"78 
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Lad~r~~s~~~ue 1La r.:~n!~~ .~~r du_~~~d:I~ :~~:1 Le ~~~ionial 
--<>--

1 

éponRee et les produits de tla pêche du 

1 

thon, J>l'éparés par de. ouvriers ôtar j LA 
liens ; les natte9 tre9Sées de j cm<: et 1 
les < ecirpi >. 1 

BOURS~ 
Semblable à cene-"Ci est la. section 1 

de La. Cyrém.aïque, pays pluvieux où 
aibondent l!e!S pâtura.ges et où l':indus -
tl'i d·u bétail e~t ·mieux dével01JCPée. 

Istanbul 20 Avril 1936 
La S. D. N. et la paix orateurs di.vers conflit. Il regrette que selon le résultat 

des infonnations du président du comÎ· (De notre correspondant particulier) 
(Cours offich•ls) 

CHEQL:ll:S Le déléwué soviétique,. M. Potemki~. 
regrt-tta l'échec des efforts de concilia­
l'ion de la S.D.N. Cet échec doit être fun 
puté au manque d'une certitude suf ~ 

fisa.nle que tous 1.,., membres de la S. 
D. N. 8e d<e55ent eoüd~t cont<e 
tou1e attaque, notamment non seule 4 

M. Yuru» ad. ,e préoccupe de l'é­
volution uùérieure du conflit ital-0-é-­
thiopien. cil ne faut pas oublier, écrit­
il notamment, dans le Cwnhuriyet et La 
République, que l'on ee rtroove dans la 
nécessité de eauv~arder r exii!It:ence et 
Io p r'<l!lti,;:e do la S. D. N . Ce ..,,.ait une 
faute Qllle de perdre de vue le fait que. ment contte unf" agreujon en voie d'e4 

dans une Europe portée à ee troubler. xécution, mais aussl contre une agTes· 
dorrjère de.-t démairches de conCJ!îation sion en voie die préparation. 
asuxquelles on aurait recouT.;i pour iem· Le délé~oé polonais TeR"retta que 
pêcher n·lmporte qllre'lle complica:tS.on, tous les -efforts déployés n 'ont sel'Vi à 
se cachant des velléités d"ag:ression et rien. Toutefo.Jfi. il faut consldércir Que 
de révo]te. La S. D. N. eouffre de COI>S· la S. D. N. n'a pas renon<:<: définitive· 
ta.ter l'état aUCfll,ie} elle est <téduite après mient à sa mission de conci:Liation. Le 
le PTe&tigc donrt elle a joui eiu début. lI gouvernement polonais con..<i:cient de 
pol.Jl".raât œ faire que c:ett>e pea,nie et cc.t- t.es devoin de membre du conseil. est 

te déception portent certaine peuples à diS>posé à collaborer à une eolution Quo: 

de3 explos:ioM de sentim~nL 5 1 f on tire tien11ie compte des •ntérêts perman"n~ 
trop wr, 1a. cOO'C!e, J"effervesoence de l'o· et de l'avenir de la S. D. N. 
pinLon plllblique an.gLaise qw ·a fa:irt u· Au coitvrs des débats publics du con· 
lier la combinaison Samuel _ Hoare _ <eil de la S. D. N. au auiet duconfl lt 
Laval, powrrai"t se manlfes'ter une secon- 1talo-éthiop1~. le dé!.égué ita2iien t'épli­
d.e fois. A notr~ avis, il y a, darus• cette qua à la déclairation du dél~ué é.thio­
qu.eation. un côté fort grave, alembliable pien. li fit savoir Que le ~ouYe:rnem-c11 
à un feu. Q\.IJÎ couve : c'est le coo:p porté, i1nl.en l'avait envoyé à Genève pouir 
à l)ropos d'e oes événements à ,j0 mora.le ngaigor un 'J)Tocédé de Técon'Ciliation. 
Jnternationa!e à travera 1a S. D . un }>a'T contre, le dé.légué éthiopien aura~ 
coup qui a b~ les sentiments d"a s:oui1.~né ~ncore une fOOs aujcrurd'hu' 
mOU'f4l)ropre. Il n'y a aucune oppô'?lU • QUe aJntenition de scm gouvttnem("Jlt é· 
nùté de j~ter du scl et du poiv·re sur c-e ·I tatJt déjà fjxée avant l' amivée de la dé­
bletSuT.CS ; il faut, au c.ontr.2.Îre~ tTavail · légation Ïtal1ccnffle à Genèv:e pour noe pa 
ter à Jes panser et à les guéril.> en-gager dœ négociations. Le d1éJégué 

La 1 • b italien ae vor:rarit donc foJIOé dan ces 
1 erté de pat ole condili<>ni9 de poser la que_ "on ""' COil· 

M. E.teim lzzat Beriice pub!.e, cl.amis ::J! pour quel mot.if on l'aiu.rait fait ve· 
Açik Sêizt une u 'te de son eirtic:le die n1r à Genève. ll devrait reietier lœ a~ ­
fon.d d'hier. Il avait annoncé qu'il pu . légaitions de la délc\gat;on éthio1pienne 
blierait tout ce quÏI .pense. D'aucuns. d'après lesquellles le gouvo:nement ita­
affirme-t·il, ont souri ou fait la moue lien s'effo.rcmait d'arriver à umie sort~ 
à ceOte dêclarabon. Et notre confrère d'affaire d~échaoste dont elle ferai1t dé­
s' ex.plique : peindire son appui en. Europe. M. Aloi-~ 

c 1. - Atatürk eat le monument de déo~a.m qu'il ne vou.laii.t rpi.1.15 tenCT comote 
la Liberté. Il iBli passé 80fl ext.lience en- de cette aHusion pour ce Qui conce-mic 
tière à uttCJ' pour »._ liberté de Iï11di_, ta pacrtie die cet écha.n.ge quii le conceT 4 

vidu et de la nation. Et ce n'est pas la nleJ'W't, le con9eil n'ayain:t qu'à prenid1re 
Révolution de 1908, c'est Lui qui a ap· r ttihldie qui lui com-iendrait. Mais ,[ 
pOtrté la liberté à oelte nation. resterait certa~n que i le procédé de ré-

2. - lmi.et lnOnü, également. a pui ~ con.clliati.on échouait. ~a faute ein incom­
eé l'amour de liberté dam Iee inc.Jt:a,.. berast aux préiu11;ée'3 d'une des paTties. 
tmns d'Ata!ürk et il est l'un des chch E.n la.i"""'1t échou;cr la réconcili-ation, 00> 

Qut !uttent d.aam cette voie. rf'J tardttalt égar:ement Je moment où lï .. 
3. - Le c.éRime. en T wrquie, p:l,ac.e ta lie collaborerait de nouveau à r éta ... 

la liberté de l'idét> "u·d""9Ull de toult Lllsseme"1t de la paix e<i Ew-ope, paix 
et la loi BllŒ'" Ja presse, Qui praa-ait sévère qœ devrait êtTlC' iéttabüe a:près le Tègle ~ 
ne ae11t Qu'à J'êtayer. rnimt du conflit italo-éthiop- n qul ne 

Et, enfin, je me 1f!11.1.i:t dà.t : pourralt iamais dépasser le cadre d'une 
cll n'~ pae interdit, en Turqu.e. que9tion puremc-ni. coloni;t~. 

décrire, d'exprim,err des idées. Les ffi· 

fants die ce pays parlent comme ils pen 

"en.t, ôotivent comme ils le désirent ... > 

"""""" Le Kunm oonsac:re. aa première co-
~onne à un article publié dans l'Œuvre. 
par r émigré anti-fasciste, Sergio Ala. 
BUT cl.a situa.bon économique die J' fta .. 
lie>. La pemonna.lité de fauteur de ce'l 
écrit dit """"z la partialité de ses opi­
nion&. 

Le Tan n'a pas d'article de fond. 

LA VIE SPORTIVE 

Le championnat d'Italie 
de foot-balJ 

Rome, 19. - Journée des matches 
nuls. En effet. sur les 8 rencontre.. de 
cham.pranna.t, 5 ee sont t-eraUnées à la 
parité. 

Voici 1-es rêstiltats tee hniques 
.1 'apoli et T ri.estina 
Brescia et Roma 
l.azio et Bologna 
T orina et Genova 
Sampierdarenese et PaJermo 
Ambro.siana bat Fio~ntina 
Alessandria bat Bari 
Milan bat Juventus 

2-2 
1 • 1 
l - 1 
4-4 
0-0 
3-2 
2-0 
2-1 

Le cla.œcment général 9 établit corn· 
me euit pou'!' lee quatre premiers ~ 

Point& 

La résolution 
Le cons61 d.e ·lai S. D. N. a approuvé 

dams sa &éanc.e privé'e un projet de ré~ 
olution relatif au conflit italo-éthio . 

pien. Ce projet aera. tt0umi.5 à l'approba­
tion de la séance du con&f!ll1 Qll..IÎ ele réu~ 
nJia à 2 1 h. 30. 

Le projet est con-eu comme suit : 
Le conseil prend connaissance du 

rapport du comité des 13. Il approuve 
l'appel adressé par le comité aux deux 
parties pour obtenir dans le cadre de 
la S. D. N. et dans l'esprit du Covenant 
la cessation immédiate des hostilités et 
le rétablissement de la paix. 11 consta­
te que le gouvernement éthiopien dans 
sa réPonse du 15 man, s'est déclaré 
d'accord avec l'ouvert\D'e de pourpar­
lers sous le respect des prescriptions 
du pacte et a pris note de ce que la 
proposition du comité des 13 et les né­
gociations à entamer se tiennent dans le 
cadre de la S. D. N, et se meuvent 
dans l'esprit du pacte. Il constata éga. 
lement que le gouvernement italien dans 
t.a réponse du 8 mars, s'est déclaré 
d'accord en principe avec l'ouverture 

très prè.$ le-s uns dea. autres. 

l. Bologn.a 

La lutte entre Ambrosiana, Juventus 
et Triestina en vue .de l"attribution de 
la 4ème place est tout part.icuJièrem@nt 
inté.reiieante, car seules quatre éQui­

---3-5-· I pes pair nation par:ticipent à la cou:pe 
d•Europe. 

34 Les suivants immédiats, l..azio, Milan 
3 3 et Fiorentina sont, par ai1leurs, avec 

2. Torino 
3. Roma 
4. Arnbrosiana. Juvttitus 

et Tri estina 3 1 
leurs 26 points, assez cLstancé.t pour es­
pérer cette qualification. 

Comme on le voit, les leaders sont 

FEUILLETON DU BEYOCLU N° 5 

té et du secrétaire • général de la S. R00me, Avril 19 36. -
D. N .• la tentative de conciliation du Le MU<Jée Colooùal cle Rome, docu-
comilé des 13 conformément à l'appel mentation .brès int~essante de vie et de 
aux deux parties n'ait pas abouti. Il coutumes cdlorniales, a œçu, jusrement. 
regrette que, dans ces conditions. on des jo:urs.-ci, un eaurichisseinent extraoT~ 
n'a pas pu mettre fin aux hostilités et di.n.a.i~ de trc>phé.es de gu.,,,,e, qui a<­
~ue la guerre continue. dans des condi- riv~n>t cLe rAhique Orientale. 
bons nettement contraires au pacte et Parmi ces .trophées._ le mante.au et 
ne constituant pas la prémisse nécessai- le bâton· de commandiement de Ras 
re, pour le rem.plissement d'obligations 1 M-ouloughet.a, destinés pair MU1Ssoliini à 
prevues par le pacte pour ce cas. Il a· emichier les collections du Musée. 
dresse à l'Italie une nouvelle fois un ap· Du reste le développement de cet­
pel solennel pom- que celle-ci. dans les te jnstJtu~an, ne date pas d'hier 
conditions actuelles qui rendent néces • seulement. Il y a dauze am, elle 
saire la collaboration de toutes les na- était hollPitalioée timidement d"'1!1 
tions, se lais.se inspirer pour la solution qudques sailles du ministère dies 
de son conflit a.vec l'Ethiopi.e de l'es - CoJonies : maintenant, !Ml_ contTaire, 
prit que la S. D. N. peut attendre de la depuis qu<0Jqu.e temps, die a son 
part d'un de ses membres - fondateW"3 siège propre, élégant et ca.'ra.Ctéristique. 
et d'tm membre permanent du conseil. d.:ans cette zone .silJenci.euse et vetrdoyiain­

La tésolution ITecevra un dernier aJ.i- te dClsl qua'lfief'S. Seha.stiarU, qui hoir -
née d"""8 lCQucl on .rappeJ)era aux belli- dent un des côtés de la Villa Boni:he­
~érants les obli-gatioœ découlant des se. 
divusa convemJt.iol'\S imitem.ationale$. :-e 
tappol't..ainlt au dro.it de 1a, guenre. 

Le délégué :ital~en vota contrr-e la re~ 
solution. 1'e délégué de l'Equiateu~ fo.­
mula la Té~e que -90lll gouvernement 
ma.in tient son attilude comcemant 1' a­
bolrt1on d·es san<:;tions. Le délc\gu.é éth:o 
pien déclara qu'.i!l devasit relev-e1 que la 
l'é.siolution n' ~-prime pa-s a~z cLa1'ire -
ment que l'ltialie mènle une gu .. rre de 
destructi00t conllre l'Eth:opie. Si le con· 
œ.il .permet cela, il crée U1l préc~en~ 
dangereux. 

Théâtre i\lunicipaJ 
de T epe ba~r 

lmnbul 8elediqu1 

SehirTlyatl'osu 

111111111111111 

1 ... 11 

soir 

a 20 hl'llJ'l'S 

TDSUn 
Traduit. iJü.r 

S. Mt) I! A Y 

LES M 'ISEES 
Musée de• Anttqultés, Çtnm Klii#< 

Musée de l'Ancien Orient 

ouverts tous les jours, aauf le mardi, de 
10 à 1 7 h. Les vendredia de 1 3 à l 7 h. 

Prix d'entrée: 10 Ptrs. pour chaque 
eection 

Mude du palau de Topkapu 
et le Truor : 

ouverts tous les jours de 1 3 à 1 7 heures, 
sauf les mercredis et samedis. Prix d'en­
trée: 50 piastres pour chaque section. 

Musée des art., turc! et musulman" 
d Sule11mant11e : 

ouvert tous les jours, sauf les lundis. 
Lea vendredia à partir de 13 h. 

PTix d'entrée : Ptrsè l 0 
Musée de Yedlkule: 

ouvert tous les jours de l 0 à 1 7 h. 
Prix d'entrée Ptrs. 1 O. 

Musée de !'Armée (Ste.-Irène> 
ouvert tous les jc.uTs, 9buf les mardis 

de 10 à 17 h. 

Une description sommaire 

U11e description sammaire des difre­
irentes- salles qui le composent pourna 
donner W11C idée de l'importance d~ 
ce Musée, qui. -peut bien rùva:lâser avec 
les mul!1ées, bien Que pltrsi vabtes. des 
au<1res naitions beaucoup plus riches .en 
colon:iœ Que fltaLie. 

A peinie a-t-on dépassé le seuil, le 
c aalon du Sahara .> w' ouvre d!evant 

VOUff, synthèse tr~ oomplète des i-lé 4 

ment-s esscrl'!icls hi. ta.Tiques -« folk.loris-­
tiques de la région. 

La salle d'armes vien-t. ensuite, une 
pièce immeai-se. qui recueill-e toue lœ 
gmTes d'Mtm~ en u~~e dans les di­
verees colo-ruies lta'fiennes. et une Quan­
tité de m:a.nieouins, représentant. en 
grand ou ern proportion51 réduites, Jso· 
lés ou en groupes. divC'IIS ty~ d' t:.as­

cari.t. 
ll y a beaucoll'p de trophées de dra­

peail.lX., ip.arm.t lesquels c'eluî abandonné 
dernièrement à Oual-01>21' par le• A­
byse:: ns, en fuit1e. 

Dan'S! les petites ~<1a.lles êlittenantes. 
une !têrie de dispo_it:ifs photograph .. 
QU es- en no~·r ou en couleur il~u ~tl'lMlt, 
tvpes et pays, des colonies italienne::i. 
des collectioni3 nuniismat1ques, des tria.­

vaux en fL'lïi~an-e d'or et d'aT -
gent, des orfèvres de Tripoli, des tim­
biieS émis pour la conQuête des colo~ 
nies italiennes. de-puis la dia.te d' occu• 
1J>3.lion jusqu'à aujo.urd'hu.i. 

La récolte photoRraphique d.,. ob-

i 
je'ts ex.cavés, découverts à Tripoli. à 
Lep1ts Magnra, à Bérénice, à Ptolélna:­
de. à ApoJilon..a. à Urène ie-st au.Rl ri-
che e1. celle de.s ;n-s.trume:nts de m111Si 4 

qu-e, qui vont dlf>pu.is les fih-e.s ju!'lqu'aux 
tarm-ta~.i, depuis les tam.bours p·eints 
et ornés iu~qu'aux cloches d'animaux 
et aux clochesi d'antent, est t:rès curie-u­
se. 

ll n'y manque !>"" les ma.grufiqu'e'S sel­
les iar:ahes1 en poa.u r·ou~ aux oirnemen•'.3 
dorbr. et arux g.ros étiriers d'argent. 

La par~ en commun des qui<!'tre co­
lonies ita1li,enncs est complétée pa'r les 
salle!t tJC rapportant partticulîèr~.ment à 
la Tripol.ita:ine, à la CynénaÏQue, à la. 

i Somalie et à L' E.rythTée. 

La Tri1iolilalm• l't la Cyrénaïque 

La T'TiPolitaine f:Je .prréseinte arvec l'ex4 

position de soe prodiuits, depU1i.s les tta· 
vaux d' espar.ter11e ju1~Qu'auoc d.aittirers, de­
pu..a Jes c:Larttee et 'leur noyaux oui s'em 
ploient, en les broyant, com.lnie substi­
tut de café, au vin, au vi1naisnie, à 
r eau de vie de da.ttieTs et erux tTavaux 
exécutés avec 1ea feuilJles de oet:te 

Sa mer est 'l'~he en éponges QU' elle 
lui donne la prima:uté mondiale de 
la pêche die ce 'Pl'oduit. Londres 

Ici nous trourvons d'es exempilair.e. Newa,{ork 
d'orge, de blé, d'avoine et d'autrea Paris 
céréales, des laines ~règeo et lavées et Milau 
dies peaux el\tières de de\lx à quatre Bruxelles 
kg. cha.cun.e, des peaux de moutons Athèoes 
tannées aV'ec le traditionnel 9CÙ d'alun, Genève 
des peaux de chèvl"e9 teintes p.ouT en So[ia 
faire d~ souJiers. Amsterdan1 

Et p\IÎs, il y a les produits des pe- Prague 
tib> métiers indigènes, depuis les plaits \ïenne 
jusqu'aux im00ttiers. des cuiller.s aux ta· A!adrid 
mis, des ch.airrues aux. fourches rpowr l~ Berlin 
moissons. des bâta: e.jUX jougs. Varsovie 

Les richesses de l'Erythrée Rudnpest 
1 Bucarest 

Ouverture 
622.25 
0 71Jô4 

12.00-
10.omo 
4 7{}-

838888 
2.44.-

64.265. 
1.17.21; 

19.19.92 
4.2'l.70 
6.00.IJ/i 
1.97.87 
421.76 
4 63 87 

llJ!.H.71\ 
M.9442 
2.75.44 
8.12.00 

En Erythrée, Jte comrnterCe ne se ba.e 1 Relgrade 
pas SUT l'agrioulture locale, .mais sur lied Yokohan1a 
niches terres de 11'intérieur de l'A4 ~tockholin 
bySBÎnie et fWt' l' élévage des beStia·UX. 

Dans le Musée on montre les pro-1 
dwts obbenus avec le palnùcr dumt qui 1 jond 

Dh \ ISltS (\'l'ntes) 
Achat \ ence 

l b d
.. . • res 

comprennent es outons :ivoue ve- New-York 
g-ét.ale, les nattes, les cordes. les ;pa- Paris 
ruers, l'équipement des voies ferréee. )iilan 
Viennent erwui.te les spécimens de gom- Bruxelles 
me arabiQue, de gCll!Îèvr-e. Que l'on em,.. I Athènes 
ploie pour fabriquer des boîte:ir d'e ciga4 Genève 
gaiies et d.as étuis d.e crayons. d' albès 1 solla 

et de cann.i>hre, du ·sel wovernant des 1 Aini;iterdttrTI 
célèbres salines de Massa.ou.ah Qui fOIUIJ"'- 1 Prague 
niuent toube l'inde. j Vienne 

NOU.8 t:rouv0111.S aus::ù ici des meubles, Madrid 
del.si litisi aVec les sommiers de cordes et 1 Borliu 
de• chaises baioosc, des petiteo tablea, 11·areo1 ie 
des coffrell91 et des cofFre. m.aa-quetés, Budapeat 
ÎU8Qu'aux modèles de hatea'UX md;-gènes Bucarest 
et aux récipients de bois qui portent l'i- 1 Belgrade 
inae-e de Ménélik, et qui représentent Yokobarna 
des 'Jllesu:res de oa,pa.c.ité. f Moscou 

La So.rnailie a. Wl gra:n,d dével<>J>?O- S•uckholm 
ment ~ricole, jndtu.striel et zootechni· '''r 
que. .\lec.:idiye 

Dans ea eection n0\U9 trouvOillS des Bank-nutA 
exe.mpla.Jres de caoutchouc, d'encens. de FOl\' US 

Hl'i.~ 621.-
1 ?3. 126·-
164. - 167.-
150.- t5!l .... 
EK>.- ~ ...... 
20. -

810.-
1".:!.-
82.-
86-
22.-· 
14.-
28.-
2'l 50 
~l .-
16-
47.-

.-

-.-

?3. ... 
til!'i­
zt ...... 
85-
1j:! ..... 
,4.~ 

16. 
~ ...... 
J!.i&.' 

-23-"" 
I~··· 
62 
~ .... -

2a7.­

PUHLICS 
mynhe et u;n a.s&OO!t.Îment com'Plet d.e 
la ri,ch.e faune locale, y compris quel- Uerulers cours 
que.a animaux empaillés et de Œl-Olllba-eu-1 l' l:hu1kaBi {au porteur) 

. , If Bankasl (nou11nald) 
ses peaux traV'alllleœ. 1 Hégie de!I t.abac9 

A r étage .9Upérieur. du Musée, on BonlODtil Ntik\ar 
est en tir.a.in d-e dispOl9CT la collection 1 Sociét~ 06rOo!I 
d·ea tableanix et statues pa.r des utis- ; 1$,~~~~~~~Jriye 
ela · • ·u d • ) s t canibe.m-poram.s qw :l wrt:rent es .

1 
société tle11 ~uailt 

pays, des tyrpcs et des costumes des Clte1nio da fer An. OO ol° au co111pt•11t 
colonies ita.Uenncs, et on e9t en tra.aln Chernin de ter An. OO 

0
, .. à *er1ne 

de tetimÎ.rber ile. Préipa.nation d'une sa.lie Cin1enta AMl11.n 
de projectio.ns cinématograiphiqu-e1t de Dette Turque 7,5 (1) u/o 
carac.tèr~ col~nlial. , , , Uette 'l'urque 7,f'> {ll) 

E.n resume-. oe Musee eet une ir:eve- Dette Turque 7,5 (lll) 
latiDln pour tout étranger q~ arrive à 1 Ubllga.tious Anatolie (J) (Il) 
Rome, e_t il _le ~a en<:OO'e nuoewc qua:n.d 1 Obligations Anatolie (Ill) 
les armeee Jtal.iennœ auront, par l'œ 1 Trl!•or Turc 6 "/ 
Pl"~ die l~ a.'Tmcs,, a-g.randi lee Tr~11ur Turc t "/: 
posaess>on.s coloniales de l ltJaJlie. l>rgaui 

J. -- - ---··------ .S1vM-~rzeru1n 

E1nprunt intérieur a/o 
Hous de Rttpréaenttttiun a/o 
Bons de ltepréaentatioo a/t 
Hanqu~ Uentnllede laH. T.64.:U'J ' ... ~ 

J Les Bourses étran~e 
Clôture du 20 Avril 

BOUit.SE de LONDH~ 

l'aria 
Herlin 
A1naterda111 
Brux.elles 
~Iilan 

Genève 
Athène11 

7.2825 
~V.:!Oi' 

62.6~ 
15.1025 

521. 

================I plante wodi~. l\ly1·11a l.oy, étoile connue du fh-· 
Il Y a au.ai •.me expo.ition d" cultu- mmncnt dl' Hollywood, qui 

re d' ohviers et de l"indwtrie du béita:l, 

BOURSE (le 

Turc 7 112 1983 
Banque Ottomane 

TAP'F D'A.BONNEMENT 

Turquie: 

1 an 
6 ffiOl:i 

3 mots 

Llqa. 
13.50 
7.-
4.-

l!:tranger; 

Ltqa. 
22.-
12.-
6.50 

1 an 
6 mois 
a rnois 

d lai d . _ ,. d lai com1>tc c11trepren1lrc un voya-, avec es exemp' JIC1' omves. e ne, 
cle co~on et de tapis, depuis les bou~- ~{Jo-"-· ..,e,,1,,1,,E,,',,.u_r_(.;.):;;P,,;;e:.;,, • ..., ..... ,...,.----­
ses de voyages jusqu'aux cartouchière!OI COLLECTIONS de vle-JX quotldlena d'Io~ I 
et aux babouches. tanbul en langue frano;alse des années ! 

Emfin, il y a lies plumes d'autruch"'8, 1880 et antérieures seraient ;..,hetées à un 1' 

qui ..rnvcnt à T.ripoli, !P'èiiee depw bon prlL Adreeaer 'offre& à cBeyoi!U> avec 
le Soudan et Qui eont lavées et cla•llÎ· , prl.z et lndJcat1ona de& a.n.néea aoua Cuno· j 
fiées par des ouvriers israélit~ ; les 11i. 

Londres 
Berlin 
Am11terdan1 
Pa.ria 
Milan 

4.94rn 
40.24 
67 8ll 

6.59~(> 

7 885 J,) 
(Com~umqué paT (I',\ 

-~ ~ 
gues, lee très sérieuses ca.WJerics au tait les lointains embués du lac et .Jes Dans la douce lumière verte du SO't.lS-

' cours de&Quellee on rec.onst:tru11a1t le profond.a.rra sile.nc.iewves de la foyêt : bois, elle étM.t ravissante. 

BELLE J E U N E S S E 
1 monde Que 1' on ."Tenid.ait enfin humain; on ne voyait pa'!t trace du canoe aUQuel j - Bonjour, répondit~il, sans bouger, 

f;aterneUement, a.n ee :reconduisait plu- i son propriétaire avait ajouté une mi- comme, ~'il eû! eu pe~r de votr s éva-
Eaeurs fo1, a.vec des rires, le long du 1 nusc.u]e voile trianstu1aire. nowr l appar1tion griac1euse. 

. sentier rivexain. Le matin~ elle avait nagé jusqu'au Il ava.-it une jolie figure et des yeux 

- Tu voit, ceci est un fo&· (Il_ 
j'ai eu tort de le mettre : ~- C,::: 
a perdu &On équilibre, eXPh<l~...;,t 

- Quel âge a.a-tu } d~ 
- Vingt lll.It.S, dit-il, se " 

d'un an. Et toi ;i ~ 

•••••••••••••••••••••••••••••li••i.i'~!!i!: , Lee voix résonnaient sur l'eau en- petit port où dormait la flottille des entre le Rris et le bleu, exactement de 
dormie sur laquelle a'attatrdait, très 1 pêcheuro du dimanche ; le Cam.peur J la cou-leur du lac ; un., mèche blonde 
longtemo>a. Ja lumière d<Xrée du OTé .. Sohtaire était là. occupé, à raocom 4 comme une floche de so~ brillante re4 

par 

MARCELLE VIOU X 

a'étenda"ent. 
CHAPITRE Il 1

1 
Puis, trois petits feux salluma1er>t, 

à la même heu-rc. dans les I1'1llts bleues. 
- .. "J'on. mon coco, mais tu viendTas L'un llllr le bord du lac. en face du 

tout de même. Et ne rouspète pas. 1 campement des garçons ; l'autre très 
~ Oh, la la, mon vieux. c· est b1eti loin, à une incroyable distance, dans 

pa.Tce que je m'embête, toute u - l'allée tracée par lo:ii forestiers pour 
Je t c.irconac:rire les incendies. 

Et, chaque soir, le repas terminoé. le 
chant d'un banjo s' élevairt mystérie~­
ment prè$ du premier feu, SUT l'autre 

Avec leniteur, avec. rregy~t. le jour rive. 
mourait. Souvent, OJl distinguait la silhouette 

D' i.mmenses tra?nées pourrpres et mince du m ici.en nocturne assis: de~ 
orangées répandaient une merve:~Ueu 4 vant 1es flammes vacillantes., ou ado• 
se clarté ~ les corps en ,gardaient, iua. aé au mât en m.iin'ia,tuTe de Fon canot, 
qu'à la venue des étoiles. une cxtraor- aous les tftojles naissante& 
dinaÏre et <-hauide liuminosité. Dans ce besoin de tendlJ'esse: Qu'a· 

C'était l'heure eentimentale, my1ti- mène J.e soir, Paul et Maur;ce accom­
que, aprèir l'excitation de la jouTnée. , pagnaienl lea deux jeunes. filles, arprès 
Un ai[.,nec, un un.v....-sel recueillement le bruyant dîne. en conunun et J.,., Ion· 

pus<:ude. moder sa toile. tombait constamment sur son front. li 
Enfin. muet!lit, lea garçons eïntrodui- Elle lui avait, de Io.in, lancé le bal- tremble un i:>etit prince en ex.il, pensa 

eaient dans leul' .ee.c de couchage en é- Ion : il n'avait pas daigné s'en apCT· Jo. 
coutant jaboteT ou chanter Lee jeuaies cevoir. - D'où venez4 vous "} demanda-t-il 

· filles qU.Î prépanient leur 1t, au-<lclà Elle décida d'aller, I' aprèa-midi, en enfin. Etes-vous une hamadryade ? 
de la baie couve11te de lis d'eau. exp}oira.ti.on sur l'autre rive, sans rien - C'est vous qui jouez du banjo f 

La voix cristalirle de Marie .. Fnm .. dŒTe à ipersonrne. dit 1a jeune fille, qui répondait tou~ 
ce, vo-ix limpide, liquide. claire corrirne •

1 

De ce côté, la forêt était plu touf. 
1 
jours à une question, paT une autre 

l'eau die.a sources, comme un rui'Uelle 4 fue; lee chêtl/C&'liègC9 et des arbouaiera: 

1

. question. 
ment, une W&e voix d'ondine, en- vivaJCnt à l'abri des pins et, sous l'om- - c·~t moi. Vous ajmez la musia 
chantait Paul. lui rappelant les vo:Pc bre double, croi893ient encore de hau~ 'que "> 
de:" filles du Rhin que Wagner avait tes fougères d'un vert féerique. C...He-là, oui. Je m'appelle J 
entendues. Jo, qui marc.hait depuis deux heu· Moi, Alain·Pierre. o. 

Enfin. Maurice eonnait le couvre.feu. res. commençait à désespérer Lors- Ils étaient debout, rapprochés ; Jo 
le grand s.ilence recouVTait tout et la qu'elle aperçut, dans une an:-\e très n'atteignait pas a~ menton d'Alain. 
nuit gl.Îissa.it SUIT les dormeurs au 11om- étroite, formant p)age, sou~ un pin pen· Elle se rappela que MauTice n'était pas 
meil pur. ché, le canoe qui se balanç.a.Ît molle- plua grand qu'elle et que, pourtant, jJ 

AloTs, les hôtes quti vojenlt datne ment. . donnait lline impTessicm de fol'Ce tan-
[' ob cur.Jté, commençaient, leur chas- Swr le sable fin, un Jetm.e garçon 

1 

di • · l t•t envie d t • 
së et lewr Quête. blond, un peu frêLe, à demi·nu, lisait. a qulo~ _avait P u 

0 
e pro e· 

L l d l · Sa l • .. "t ger ce 111-c1. es vo uptueux crapau s appe a1en.t , tente, p Mltec en an:1ere., montai F . . f un tou b 
1
, 1 · . - ais-mo.1 a1r..e r en a • 
âme-soeur. deux vah .. s de luxe, en paTChemm. t 1 Ü t Il 

Les oiseaux aquatiques rêva.i.,ent dans. une pile à. moi.tié écroulée de livres et eau v~ll'PP a
4 

·e e. 
1 l f . l l f ba . - ien•. es roseaux et que que 01s un songe ten.. e ameux n10. Tre's f"e• de son bateau nomme' 
c:Lre. s'insinuait dans le coeu:r des qu.a.4 

- Bonj~ 1 fit-elle. quand elle eut 

1 
c Ariel ~ ... il le lui montra en détail. 

tre 1eunes cam~"!; ·• assc
1
z et'1rm~e les choses.[ • l Elle s'exta.Uait, avec de petites excla-

1 d P 
.. t J . ' 1,_re eva ~uem~t a chtete, ~ re· mations affectéee. 

Dans la US'lette e aw, o 1nepec- garua et sount, 9U!1pns et arme. 

- Dix-huit. 1"' '..# 
Quelquea coups de pagaie_ ~ f?C 

tèrent ve:rsi une autre petite or.i'l~ 
sée au plus oa.uvage de la juml e. "i' 

Des écureuila joueurs Y tJ-' 
de branche "" branche, avec . .J 
aigus. . f# -; 

Les Jeunes gens pouvai.ey _,, 
t'aient perdulS da.na une ile t)J 
Amazonie inconnue, au bout _L 
d~ ..... ~~ 

So..!aitn. .Io tpouasa un ~ ~ 
Efle oroyai.t avoir une t:ÎQ~ ïl ? 
dos. Alain lâcha ,1,. voile au ~ :;_ 
de monter et qu.i se gonil"".' ,.,,,..~ 
doTé, pouir in"POCtar le doe ~ ;;--
lustré par ]'eau et le aoleil. ~ 
doigts. il arracha l'iMeCte rel"' 

et l'écr-. (• ~ 

Sabibi: G. PRl.ftll ai'' 
Umumi ne9riyat 111ilt 

Dr. Abdül Veb• 
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